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Thau en chiffres

Sète agglopôle
méditerranée,  

c’est 126 206 habitants
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Marseillan :
7 894 Marseillanais

Loupian :  
2 175 Loupianais

Mèze :  
11 679 Mézois

Bouzigues :
1 714 Bouzigauds

Villeveyrac :
3 852 Villeveyracois

Poussan :
6 082 Poussannais

Sète : 44 271 Sétois
Frontignan :
22 730 Frontignanais

Balaruc-les-Bains :
6 916 Balarucois

Balaruc-le-Vieux :
2 682 Balarucois

Vic-la-Gardiole :
3 303 Vicois

Mireval :  
3 368 Mirevalais

Gigean :  
6 494 Gigeannais

Montbazin :
3 046 Montbazinois

70.000 
voyageurs en 2020 
sur les bateaux-bus

Voir page 5

57
hectares d'agriculture Bio 
entre Loupian et Villeveyrac
 
Voir page 4

70
producteurs contribuent aux 
"Paniers de Thau"

Voir page 30

180.8 M€ 
c'est le montant du budget 
2021 de l'agglopôle

Voir page 15

LES 14 COMMUNES DE SÈTE AGGLOPÔLE MÉDITERRANÉE
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Quand en verrons-nous la fin ? Quand retrouverons-nous 
notre vie d'avant, nos sorties, nos rencontres, nos 
moments de partage ? Le printemps s'installe et 
nous espérons tous ardemment qu'il verra éclore les  
bourgeons d'une liberté enfin retrouvée... D'une vie 

qui reprend le dessus, nous projette en avant, vers nos projets, nos 
envies. 

Aujourd’hui, cela fait 14 mois que nous vivons au rythme de la Covid. 
Nous sommes devenus les champions de la résilience, supportant 
plus que nous ne l'aurions cru les exigences et contraintes liées à 
ce terrible virus. 

Nous nous sommes adaptés à la situation et notre collectivité a 
fait le choix d’être, dès le début de l'épidémie, en première ligne 
pour aider les plus fragiles, les petits commerces et les entreprises 
des 14 communes du territoire. Nous avons poursuivi nos actions, 
proposé nos services, programmé de nouvelles manifestations 
sous des formes originales, prodigué nos enseignements culturels 
et sportifs adaptés. 

Mais le temps est à présent venu de passer à autre chose et 
c'est dans l'attente des prochaines annonces gouvernementales  
d'allégement des mesures sanitaires que chacun place ses espoirs.

Nous voudrions tellement que l'on nous dise très vite "en mai, fais 
ce qu'il te plaît! ". Flaner en soirée sur les quais ou le bord de mer,  
partager une partie de volley sur la plage ou un pique-nique en 
garrigue. Un bon plat en terrasse, un concert entre amis, une pièce 
de théâtre ou le dernier film "Césarisé"... 

Nous sommes tous les militants du retour à une vie qui permette 
aux gens qui s’aiment de se retrouver. Aux travailleurs de travailler. 
Aux consommateurs de dépenser dans des lieux de convivialité et 
de gastronomie, qui sont avant tout des lieux de sociabilisation. 
Bref, à tous de couper avec ce qui fait notre quotidien désormais 
rébarbatif depuis plus d'un an : boulot, maison, dodo.

Ici plus qu'ailleurs, nous sommes festifs, tactiles, un peu fous, 
joyeux, optimistes, bâtisseurs et entrepreneurs. Alors vivement nos  
retrouvailles dans des conditions humaines, tout simplement.

François Commeinhes, 
Président de Sète agglopôle méditerranée, 

Maire de Sète

Le printemps retrouvé ?
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Une première pierre printanière
Après l’extension du Centre balnéaire Fonquerne à Sète, une 
nouvelle piscine est construite à Gigean, pour répondre aux 
besoins des communes du nord du territoire (Poussan, 
Montbazin, Villeveyrac…).  

Ce nouvel équipement communautaire, dont la première pierre 
a été posée le 10 avril, offrira aux usagers une vue superbe sur 
les contreforts de la Gardiole. Implanté au sud de Gigean, dans 
la Zone d’activités de La Clau, il comprendra un bassin sportif 
de 25 x 12,5 m, une zone d’activités de 150 m², un espace ludo-
enfants de 60 m² et aura une capacité de 100 places assises. 

Le coût total de l’opération est de 9 M€. L’ouverture est prévue 
pour septembre 2022.

Pas de transition sans éducation
Et Sète agglopôle l’a bien compris. C’est donc dans cet esprit, 
qu’elle a renouvelé le 30 mars à l’école élémentaire Valfalis de 
Montbazin, une convention de partenariat avec l’Education na-
tionale et les acteurs du monde associatif.

L’objectif est de faire émerger des projets pédagogiques dans 
19 écoles maternelles et élémentaires du territoire, pour éveiller 
les élèves aux enjeux environnementaux et les sensibiliser à la 
nature et à l'impact des activités humaines sur les ressources 
naturelles. Pour y parvenir, des associations comme l’APIEU, La-
belBleu, l'ARDAM, la LPO et le CPIE du Bassin de Thau, sont un 
atout précieux pour accompagner les enseignants.

Les agriculteurs, gardiens de la 
biodiversité 
Sète agglopôle qui œuvre en faveur du développement 
durable sur son territoire, soutient des projets agricoles 
respectueux de l’environnement en offrant l’opportunité à des 
exploitants bio de s’installer dans des zones remarquables non 
exploitées. 

La signature le mardi 6 avril, d’un bail de 18 ans avec l’UNAPEI 
34, propriétaire du Domaine de la Rouquette, va permettre à 5 
agriculteurs(trices) de développer leur culture biologique sur 
près de 57 hectares entre Loupian et Villeveyrac.

Pour en savoir + : https://bit.ly/3fLQLC1

Geovelo, le Waze des cyclistes
Disponible gratuitement sur iOS et Android, l’application de 
guidage par GPS, Geovelo, répertorie désormais toutes les voies 
du territoire. 

Rentrez vos points de départ et d’arrivée, plusieurs itinéraires vous 
sont proposés, du plus rapide au plus sécurisé. Vous avez accès 
à des tas de données : distance parcourue, temps, vitesse 
moyenne, calories dépensées… Le patrimoine local est mis à 
l’honneur avec un zoom sur les lieux remarquables et une 
suggestion de promenades thématiques. Les utilisateurs sont 
encouragés à signaler une route dangereuse ou embouteillée, 
afin d’alerter la communauté… 

Enfin, petit confort, le guidage vocal, pour ne pas avoir à tenir 
son smartphone dans une main ou à s’arrêter toutes les cinq 
minutes.
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Bateaux-bus, c’est déjà 
reparti !
Comme chaque année, de début 
mai à mi-septembre, les bateaux-bus 
vont sillonner en matinée les canaux 
de Sète, entre les quais Paul Riquet et 
Général Durand (le mercredi en mai/juin/
septembre et 7j/7 en juillet et août).

Le service va s’étendre dès le 7 juin avec 
une nouvelle liaison (bateau de 95 places), 
testée sur 6 mois, entre le pont de la 
Gare de Sète et le port de Mèze. 7 allers/
retours quotidiens seront proposés pour 
une demi-heure de traversée. Les tarifs 
ont été votés : 3€ le ticket, 5€ l’aller-re-
tour, 35€ pour 1 mois d’abonnement. 

L’expérimentation qui sera gratuite pour les 
moins de 6 ans fera, à son terme, l’objet 
d’un bilan afin d’évaluer sa pertinence.

C’est la Fête du vélo dans l’agglo
Crise sanitaire oblige, elle sera un peu particulière puisque les grands rassemblements 
ne sauraient être conseillés. Alors, il faut bien s’adapter. La première édition de la Fête 
du vélo se déroulera donc sur trois week-ends : en mai (du 28 au 30) et en juin (du 4 au 
6 et du 11 au 13). 

Chaque fin de semaine, vous pourrez vous promener sur l’un de nos itinéraires 
cyclables et tenter de répondre aux énigmes postées sur la page Facebook de Sète 
agglopôle, le jeudi précédent. Plusieurs lots sont à remporter dont un vélo et une 
trottinette à assistance électrique. Pour cela il suffira d’envoyer votre réponse par mail 
sur jeuvelo@agglopole.fr, accompagnée d'une photo de votre vélo devant le lieu à 
découvrir. 

Ma collecte des 
déchets, en un clic
Trier ses déchets et les jeter, rien de 
bien compliqué… à condition de savoir 
quand sortir sa poubelle et où trouver les 
conteneurs. 

Vous trouverez sur www.agglopole.fr une 
nouvelle version de l’outil dédié aux usa-
gers des 14 communes du territoire. Il 
vous suffit de saisir votre adresse et de cli-
quer à l’endroit habituel de dépôt pour 
connaitre les jours de  ramassage de vos 
ordures ménagères et de vos bacs de tri 
sélectif. Vous pouvez également locali-
ser la déchetterie et les points d’apport 
volontaire les plus proches de chez vous 
(verre, papier…).
Pour demander un renseignement, signaler une anomalie ou en 

cas de difficulté, vous pouvez contacter le 04 67 46 47 20.

Des arceaux, autant 
qu’il en faut
La crainte du vol est un des principaux 
freins à l'acquisition et à l'usage du vélo. 
Pour y remédier l’agglopôle finance 
l’installation d’arceaux de stationnement 
à des emplacements stratégiques du 
territoire. La campagne qui a déjà 
démarré à Balaruc, Mèze et Poussan, est 
en train de s’intensifier. 

27 d’entre eux ont été posés à Mireval 
(écoles, mairie, stade, poste, …) et 29 
autres devant le Conservatoire Manitas 
de Plata, Quai des Moulins à Sète. 
D’autres suivront très prochainement, à 
Balaruc-les-Bains et Frontignan 
notamment....ne manquent plus que vos 
vélos !

Économies d’énergie : 
profitez de conseils 
gratuits !
Les « Espaces info énergie » évoluent et 
deviennent Guichets Rénov’Occitanie. 
L’association Gefosat reste votre 
interlocutrice pour vous conseiller et vous 
informer sur l’efficacité énergétique et les 
énergies renouvelables dans votre 
logement.

Comme pour les années précédentes, 
les permanences ont lieu à Frontignan, 
Balaruc-les-Bains, Mèze et Sète sur 
rendez-vous au 04 67 13 80 94 toute 
l’année (lieux et dates d’accueil sur 
https://bit.ly/3b8QZQV). Votre Guichet 
local reste également joignable par 
téléphone du lundi au vendredi (sauf le 
lundi après-midi) de 14h à 17h au          
04 67 13 80 94 et par mail 
conseilrenovation@gefosat.org

EN BREF ... 
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	► Gestion des eaux pluviales : 
pour un aménagement durable

La configuration géographique du territoire, avec de petits bassins versants qui 
favorisent le ruissellement sur un temps très court, fait de la maîtrise du pluvial un enjeu 
de premier plan, en tête des préoccupations écologiques et environnementales de 
l’Agglopôle. Focus...

Doté d’un budget fonctionnement et investissement 
compris entre 3 et 3,5M€/an, le pôle Cycle de l’eau 
chapeaute tout ce qui se rapporte à l’eau potable, 
aux eaux usées et aux eaux pluviales. Intéressons-
nous aujourd’hui au « pluvial », ces eaux urbaines 

issues des précipitations atmosphériques et du ruissellement, 
appelées à rejoindre les nappes phréatiques et les milieux natu-
rels. Contrairement aux eaux usées, les eaux pluviales urbaines 
ne sont pas traitées par les stations d’épuration. 

Pour assurer le bon fonctionnement de ce service, trois agents 
opérationnels et un budget annuel, entre 1,5 et 2M€/an affecté 
aux investissements et aux nouveaux projets. Ces investissements 
sont dictés par les fiches-actions élaborées dans le cadre du 
Schéma Directeur de Gestion des Eaux Pluviales (SDGEP) des 
communes en fonction de leur Plan local d'urbanisme (PLU). Une 
fois les points noirs identifiés, l’Agglopôle choisit d’intervenir en 
termes de priorités. 

Deux exemples de grands projets d’investissement sont en cours : 
les postes de relevage de l’avenue de Fontregeire à Marseillan et 
du Barrou à Sète. Ils viennent d’être équipés d’une pompe pour 
optimiser l’évacuation des eaux de pluie. Egalement, le réseau 
d’eaux pluviales de l’avenue du Muscat, à Frontignan (fréquem-
ment inondée en période d’orage) qui a, pour sa part, fait l’objet 
en mars d’un curage qui a permis d’évacuer plus de 50 T de dépôts 
de sédiments accumulés depuis des années. Régulièrement, les 
fossés et bassins de rétention sont donc nettoyés, et le réseau de 
collecte réhabilité. L’exploitation et la maintenance des ouvrages 
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sont assurées par des entreprises locales par le biais d’un marché 
à bons de commande établi sur une période de 4 ans.  

Tant va la pluie à l’eau…

On distingue deux types d’eaux pluviales. D’une part, les eaux 
maîtrisées qui aboutissent dans le réseau communal et les bassins 
de rétention avant de retourner à la mer, à l’étang, dans les cours 
d’eau, les fossés… Ce sont les eaux pluviales urbaines dont la 
gestion est de la compétence du service du pluvial. D’autre part, 
les eaux «non maîtrisées», c'est à dire les eaux de ruissellement 
qui ne sont pas absorbées par le réseau communal. Situées en 
amont des zones urbaines, leur gestion relève de la compétence 
GEMAPI (Gestion des milieux aquatiques et prévention des inon-
dations), une compétence de l’Agglopôle obligatoire depuis le 
1er janvier 2018.

« Schématiquement, on a la ville et au-dessus, ce qu’on appelle 
le bassin versant amont. Par temps de pluie, l’eau ruisselle jusqu’à 
la ville et peut provoquer des débordements, voire des inonda-
tions » explique Yves Michel, Vice-président délégué au Cycle 
de l'eau. « Nous avons identifié les axes de ruissellement du terri-
toire. Par exemple sur Frontignan, commune enchâssée entre le 
massif de la Gardiole, les étangs et la mer. Ou encore sur Poussan, 
dominée par les collines de la Moure. Chemin du Cous, nous 
réalisons dans le cadre du schéma de gestion des eaux pluviales 
de la commune le bassin de rétention du Valaury d’un volume 
de 20.000 m³. C’est le dernier-né d’une série d’aménagements 
destinés à assurer un écrêtement des débits vers Poussan. Coût 
global : 680.000€ HT financés par Sète agglopôle ».

Dépolluer les eaux et éviter les inondations

Les bassins de rétention sont donc essentiels, avec leur fonction 
de dépollution des eaux de ruissellement très chargées en rési-
dus, hydrocarbures et métaux lourds quand une première pluie 
vient lessiver les voies de circulation et les toitures. Ils ont aussi 
pour objectif de ralentir la vitesse d’écoulement des eaux et 
assurent une fonction «tampon» en cas d’orage. Situés en amont 
des zones urbaines (cas de la GEMAPI) ou en zones urbaines 
et péri-urbaines au niveau des points bas, en aval des réseaux 
de collecte, ils concourent à éviter l’inondation d’un quartier, 
d’un lotissement ou d’une voie de circulation. Ces dispositifs 
permettent d’abattre la charge de pollution des eaux jusqu’à 
75%, une préconisation du SAGE (Schéma d'aménagement et de 
gestion des eaux), avant leur arrivée dans l’exutoire et leur rejet 
dans le milieu naturel. La dépollution s’effectue par dégrillage 
pour retenir les macro-déchets, par décantation pour les matières 
fines en suspension et par déshuilage.

La façon de penser l’aménagement du territoire demeure ainsi 
essentielle. Désormais très réglementé, il doit être concilié avec la 
gestion des eaux pluviales, afin d’éviter la saturation du système 
d’assainissement en gérant l’eau de pluie le plus près du point 
où elle tombe et de revenir à un cycle naturel par infiltration. En 
conséquence, les aménageurs publics ou privés sont tenus de 
privilégier les revêtements de sol perméables et de compen-
ser l’impact lié à l’imperméabilisation des sols par la réalisation 
d’ouvrages destinés à maîtriser le ruissellement. Un choix que 
l’Agglopôle a fait sien notamment pour les parkings du lido de 
Sète à Marseillan. Ailleurs, des équipements sportifs, comme les 
skate-parks, peuvent faire office de réservoir temporaire tandis 
que les noues de Villeroy ont été aménagées en promenade par 
temps sec. Un double emploi gagnant/gagnant du point de vue 
économique et environnemental.

Sensibiliser tout un chacun

Le territoire de Thau demeure avant tout un territoire d'eau. La 
santé de ces milieux naturels conditionne l’avenir de la pêche, 
de la conchyliculture et du thermalisme. Une importance écono-
mique, écologique et touristique qui fait de la préservation des 
milieux lagunaires, une priorité. C’est dire l’intérêt des programmes 
de travaux qui ont été successivement mis en œuvre avec pour 
objectif de rénover les systèmes d’assainissement, souvent à l’ori-
gine des pollutions, et de maîtriser le ruissellement depuis les 
bassins versants. Avec les Contrats de lagune, des résultats ont 
été atteints. Mais les efforts doivent être poursuivis et les problé-
matiques doivent être traitées ensemble. C’est cette prise de 
conscience qui a donné naissance au Contrat de gestion inté-

Le nouveau bassin de rétention de Loupian

La bonne gestion de la ressource commence dès le plus jeune âge. C'est le but des actions de 
sensibilisation proposées par SAM dans les écoles du territoire.



8 | Notre  | mai - juin 2021

C
YC

LE
 D

E 
L’E

AU
grée du territoire de Thau porté par le SMBT (Syndicat Mixte du 
Bassin de Thau), un programme d’actions global, loin des poli-
tiques sectorielles cloisonnées.

Cette approche vise la simple parcelle agricole comme les 
milieux urbains plus complexes.  Aujourd’hui, les exploitants sont 
incités à revenir à des plantations de haies et à l’aménagement 
de merlons propre à ralentir la vitesse du ruissellement. « Il faut que 
ces exploitants prennent conscience de l’importance du pluvial. 
Si chacun fait un effort, ce sera de l’eau en moins sur l’espace 
public et chez le voisin situé en contrebas » déclare l'élu.

Parce que la qualité des eaux pluviales reste un enjeu méconnu, 
des opérations de sensibilisation pour les scolaires et le grand 
public sont aussi régulièrement menées par l’Agglopôle depuis 
2019. Le principe est simple : les eaux de pluie sont canalisées 
comme les eaux usées dans un réseau sous-terrain, et en tout 
début de ce réseau, il y a les « avaloirs d’eaux de pluie », visibles 
en surface et trop souvent confondus avec des bouches d’égout. 
En bout de réseau : le rejet dans l’étang, les canaux ou à la mer. 
Comme le précise Josian Ribes, Vice-président délégué à la 
sensibilisation à l’environnement et préservation de la biodiversité  
« Tout ce qui est jeté à terre ou déversé dans les avaloirs finit dans 
le milieu naturel. Pour informer et éduquer à cette question, le 
projet comporte un volet éducation des élèves et sensibilisation 
des parents au moyen de plaques apposées auprès des avaloirs 
les plus visibles. Le message à faire passer est : « Ne jetez pas où 
vous nagez, ici commence la lagune de Thau ». 

Parallèlement, l’Agglopôle réfléchit à l’édition d’un guide des 
bonnes pratiques à l’intention de professionnels, notamment du 
BTP, pour les amener à prendre conscience de certains compor-
tements qui portent gravement atteinte à l’environnement et 
proposer des solutions concrètes et durables pour les accom-
pagner. Comme par exemple, éviter de déverser des produits 
polluants (huiles, enduits, peintures…) dans les avaloirs d’eaux 
de pluie. Protéger la qualité de la lagune commence tout simple-
ment ici… Cette plaque est apposée à côté des avaloirs, afin d'inciter les gens à ne rien y jeter.

Des travaux de curage avenue du Muscat à Frontignan ont permis dévacuer 50 tonnes de sédi-
ments accumulés dans le réseau depuis des années. 
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3 QUESTIONS À...  

Yves Michel, Vice-Président de 
l’agglopôle, délégué au cycle de 
l’eau, eaux urbaines et assainisse-
ment des eaux usées  

Quelle part pour le pluvial au sein du Pôle cycle de l’eau ?

 
Y.M. : Notre territoire du bassin de Thau fait face depuis quelques 
années à deux grosses problématiques : des inondations quinquen-
nales et le déversement des traitements dans le bassin versant de 
l’étang. Il faut savoir que ces pollutions touchent en première ligne 
les pêcheurs et les conchyliculteurs, 1ère filière économique de notre 
territoire. La gestion des eaux pluviales est l’une des priorités du Pôle 
cycle de l’eau. 

 
SAM a participé en février 2020 à la signature du Contrat 
de transition écologique du bassin de Thau. Dans quel 
objectif ?

 
Y.M. : Accompagner la réalisation de projets concrets qui contri-
buent à la mutation écologique et économique de nos territoires. 
SAM a souhaité s’engager dans cette démarche de partenariat 
avec l’État. Cette transition constitue un enjeu majeur pour proté-
ger notre capital environnemental. Protection de la lagune et de 
ses usages, préservation des espaces et des ressources, préserva-
tion de la biodiversité, économies d’eau, restauration des cours 
d’eau, désimperméabilisation… tous ces projets seront inscrits dans 
le Contrat de Gestion Intégrée et Transition écologique (CGITE) en 
cours de préparation et dont ce Contrat de Transition Energétique 
(CTE) constitue le volet structurant et stratégique. 

 
Quel est le rôle du SMBT dont vous êtes le Président ?

 
Y.M. : Il constitue un véritable outil d'ingénierie territoriale : diag-
nostic, suivi, évaluation. Sète agglopôle méditerranée assure les 
travaux. Le SMBT pilote également des chantiers d’entretien des 
cours d’eau. L’objectif étant de protéger le plus efficacement possi-
ble les zones à enjeux, situées en aval des ouvrages. 

Les Collines de la Moure ont leur plan de gestion
Sète agglopôle met en place sur son territoire, des plans de gestion 
pour définir les programmes d’entretien, les travaux de réhabilita-
tion et les actions de valorisation à engager sur les espaces naturels 
dont elle a la charge.

Les élus viennent d’approuver celui des collines de la Moure 
(20 actions) dont la rédaction a été accompagnée d’une large 
concertation : comités de pilotage, comités techniques, ateliers 
thématiques participatifs entre élus, techniciens, partenaires et 
usagers.

Le montant estimé pour ce plan qui couvre 5 communes du terri-
toire (Loupian, Montbazin, Poussan, Villeveyrac et Bouzigues) 
s’élève pour les 10 prochaines années à près d’1 M€.

La Vène en vaut la peine

Protéger les cours d’eau, c’est préserver l’identité lagunaire de notre 
territoire !

Le 10 avril dernier à Montbazin, la pluie n’aura pas découragé la 
quarantaine de courageux, venus la braver pour la bonne cause, 
aux côtés des vice-présidents de l’Agglo, Josian Ribes, chargé de 
la sensibilisation à l’environnement et maire de la commune, et 
Laurence Magne, déléguée à la collecte, au traitement et à la 
valorisation des déchets.

Organisés par groupes de 4, armés de gants et de sacs, ils ont 
en effet longé le lit de la rivière « La Vène », pour collecter des 
mètres cubes de déchets en tous genres (dont 60 % de déchets 
recyclables comme des canettes ou des bouteilles en plastique). 
Nos médiateurs de l’environnement étaient également présents 
pour sensibiliser aux bons gestes de tri lors de cette opération de 
nettoyage solidaire qui s’est déroulée dans une bonne humeur très 
communicative.
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	► Marchés publics : 
une chance à saisir

Le 9 mars dernier, plus de 80 entrepreneurs ont participé à une réunion d’information 
organisée par l’Agglopôle et la Ville de Sète. Objectif : inciter davantage d’entreprises 
à profiter de la commande publique. 

Développer l’emploi, soutenir les entreprises, remettre 
au travail des personnes en difficulté, innover… la 
commande publique représente aujourd’hui un véri-
table levier de relance au service de l’économie 
locale. 

Depuis fin 2018, la passation électronique des marchés publics 
a simplifié les démarches, réduit la charge de travail et les coûts, 
et accru la participation des petites entreprises. Une chance à 
saisir pour les entrepreneurs du bassin de Thau dans le contexte 
difficile de la crise sanitaire. Pour autant, les TPE-PME, peu familia-
risées avec ce dispositif, sont encore trop peu nombreuses à en 
bénéficier. Et c’est pour les inciter à franchir le pas que la Ville de 
Sète et l’Agglopôle ont voulu donner davantage de visibilité sur les 
investissements planifiés et proposer de nouvelles mesures d’ac-
compagnement aux acteurs locaux pour les aider à répondre 
aux marchés publics.  

SAM N°1 en Région

Entouré de nombreux élus et directeurs de service de Sète 
agglopôle méditerranée, ainsi que des représentants de la Ville 
de Sète, l’OPH Sète Thau Habitat, la SA Elit, la SPBLT... François 
Commeinhes, Président de SAM et Maire de Sète, a ouvert la 
séance en rappelant les efforts consentis dès l’annonce du confi-
nement par la collectivité, « la plus mobilisée en Occitanie en 
terme de soutien financier aux entreprises impactées par la crise 
Covid. Plus de 1 000 entreprises locales ont bénéficié du plan de 

soutien massif porté par SAM, un engagement sans précédent 
de plus de 14 M€ d’investissement » a-t-il déclaré.

Pour autant, en ayant recours au prêt bancaire à taux faibles, 
la commande publique n’a pas ralenti. L’an dernier, alors que 
l’Hérault affichait une baisse de 20% d’investissement public, SAM 
a investi 166 M€ dont 80% au profit des entreprises régionales. 

Jacques Fabregat est depuis 
plus de 20 ans le PDG de JF 
Impression, une imprimerie 
montpelliéraine. Il est venu 
accompagné de Christian 
Durand, son collaborateur 
responsable des appels d’offres :

« Cette réunion, c’est une première. Et c’est une très bonne initia-
tive qui s’inscrit dans la continuité de la formation par l’Agglo, des 
entrepreneurs à la dématérialisation. Pour nous, le plus important, 
c’est de maîtriser les nouvelles procédures d’accès aux marchés 
publics et d’être accompagnés efficacement ».

 

Pierre David Godin est respon-
sable de l'Agence Citelum 
Hérault, une société spécialisée 
dans la gestion, l'installation et 
la maintenance d'équipements 
électriques urbains :

« Notre préoccupation rejoint celle de l’Agglo et de la Ville de Sète 
qui ont mis en place une « clause sociale » en faveur de l'emploi 
et de l'intégration dans la commande publique. Nous ne sommes 
pas des novices en la matière puisque nous avons déjà remporté 
plusieurs marchés à Sète et autour de Sète. Et nous tenons parti-
culièrement à saluer l’excellence de l’accompagnement de la 
part de l'Agglo et de la Ville de Sète ».

La dynamique se poursuit… D’ores et déjà, de grands projets 
sont planifiés pour l’année 2021. De quoi remplir les carnets 
de commande des entreprises du bassin de Thau.

	m Pour le territoire : la médiathèque de Balaruc-les-Bains 
(2,7 M€), la piscine de Gigean (7 M€), la restructuration des 
accès   RD2/Balaruc loisirs (2,5 M€), la construction d’une 
Station d'épuration à Villeveyrac (3M€), l’aire d’accueil du 
Pont-Levis à Sète (1 M€)...

	m Pour la ville de Sète : pas moins de 38 projets  (19 M€) dont 
la Place Stalingrad, le pont du Conservatoire, la salle polyva-
lente de l’Île de Thau...  

	m Pour la SPLBT et la SA ELIT : 6 projets dont le parking Aris-
tide-Briand (10,8 M€), la requalification des ZA La Barrière et 
Balaruc Loisirs (3 M€)…

	m Pour Sète Thau Habitat : 13 projets (37 M€) en constructi-
ons neuves, ventes sur plan et réhabilitations...
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	► Une plateforme d’e-commerce 
pour soutenir nos commerçants

Particulièrement éprouvé depuis un an par la crise sanitaire, le commerce de proximité doit 
s’adapter aux nouveaux comportements d’achats issus de cette période inédite. Pour leur 
donner plus de visibilité, l’Agglopôle va leur offrir à partir de mi-juin la possibilité d’ouvrir 
gratuitement une boutique numérique sur sa plateforme locale de vente en ligne.

Le tunnel d’incertitudes que nous 
venons de traverser a été anxiogène 
pour tous mais les conséquences 
de la pandémie ont été encore plus 
brutales pour le tissu économique. 

Les commerçants et artisans, qui contri-
buent à l’attractivité du territoire, ont plus 
que jamais besoin d’un soutien renforcé. 
Parmi les mesures proposées, l’aide au 
développement d’outils numériques peut 
apporter une réponse pertinente. Même 
si l’agglo a été très présente depuis un an, 
à leurs côtés, à travers l’attribution d’un 
fonds d’urgence ou l’organisation d’opé-
rations de relance (Thau Foliz, City Foliz), 
l’évolution des modes de consommation 
doit leur permettre maintenant d’élargir 
leur fréquentation.

Un outil idéal pour booster 
les ventes

Il est fort à parier que les tendances obser-
vées en matière d’utilisation du numérique 
par les consommateurs (les ventes de 
produits sur internet ont progressé de 
32% en 2020) se maintiendront dans la 
durée. Pour s’y adapter et répondre aux 
nouvelles attentes de la clientèle, tous les 
commerces et services culturels et touris-
tiques vont pouvoir compter sur le soutien 
de l’Agglopôle qui souhaite leur proposer 
une solution innovante, 100% locale, véri-
table « Place du marché » numérique.

Accompagner la démarche 
de transformation

Le digital est un levier de développement 
idéal pour redynamiser une activité. Mais 
ce moyen est encore sous-exploité. Le but 
est donc de permettre à chacun de fran-
chir le pas et de présenter ses produits, de 
générer des commandes et d’organiser 
les retraits. Cette création de boutique en 
ligne se fera sans abonnement mensuel à 
la charge des commerçants (l’intégration 
des sites internet existants est également 
possible). Pour cela, un accompagne-
ment complet est prévu (formation à 
distance via des vidéos, tutoriels, chats 
dédiés, visioconférences….). 

Simplicité et rapidité

Une interface intuitive sera proposée aux 
commerçants qui disposeront d’un accès 
personnalisé. Ils pourront y suivre le détail 
de leur activité (facturation automa-
tique, gestion des stocks, comptabilité…). 
À terme, le consommateur pourra se 
connecter via le site internet de l’Agglopôle 
ou celui des 14 communes du territoire. Il 
pourra consulter les offres depuis chez lui, 
constituer son panier, le régler en ligne et 
retirer ses achats chez les commerçants 
ou se faire livrer directement à domicile. 
Et ainsi soutenir le commerce local en 
quelques clics seulement.

	i Les commerçants intéressés sont dès 
à présent invités à se manifester auprès 
du service Développement économique 
de l’Agglopôle en contactant le 04 67 46 
47 78 ou par mail : d.bensmaine@agglo-
pole.fr 

Livraison à domicile 
avec Shopopop 

Le lancement de la « Place du Marché » numé-
rique de l’agglopôle coïncide avec l’arrivée 
sur le territoire de Shopopop, une plateforme 
de livraison collaborative entre particuliers. 
Le principe est simple et met en relation des 
particuliers qui souhaitent se faire livrer leurs 
courses à domicile et une communauté de 
Shoppers (particuliers-livreurs) souhaitant 
optimiser leurs trajets quotidiens, via la « Place 
du Marché » qui rassemble les boutiques des 
commerçants. Les Shoppers possèdent leurs 
propres moyens de locomotion et sont rémuné-
rés directement par les clients via la plateforme. 
Les enseignes partenaires sont ainsi exemp-
tées de l’ensemble des coûts d'infrastructures, 
des frais logistiques et des charges salariales 
liés à un prestataire de livraison traditionnel.

L’application Shopopop est disponible sur 
Google Play et l’App Store.
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	► LittorAL…reflet de 
l’économie bleue

Installée à Marseillan, l’entreprise LittorAL (« AL » comme aluminium) conçoit et réalise 
des bateaux professionnels « sur mesure ». Jean-François Cruveiller en est le gérant.  

Barge de conchyliculteur, remor-
queur ou pousseur, catamaran 
dépollueur, navette de sauve-
tage…, autant de bateaux 
professionnels en aluminium,  

réalisés par l’entreprise LittorAL, dans ses 
ateliers de 2.400 m² situés dans la zone 
économique de Massilia. 

Créée en 1990, cette société qui au départ 
concevait essentiellement des barges 
pour les conchyliculteurs, est devenue 
aujourd’hui une référence dans l’embar-
cation professionnelle « sur mesure », les 
bateaux étant conçus en fonction du 
besoin très précis du client. 

Légèreté et solidité

Les avantages de l’aluminium sont 
nombreux  : sa légèreté, sa solidité, sa 
durée de vie, sa facilité d’entretien mais 
aussi de réparation, font de lui un matériau 
de choix incontournable. Au fil des ans, 
qu’ils soient publics ou privés, les clients 
se sont multipliés (clubs de plongée, socié-
tés de pêche, de dépollution, de travaux 
maritimes ou fluviaux, services portuaires, 
instituts de recherche, sociétés de trans-
port de passagers, services de secours ou 
de sauvetage, autorités maritimes, cellules 
militaires…) et les commandes se sont 
fortement diversifiées.  

Depuis 2002, Jean-
François Cruveiller en 
est le commercial, 
également gérant, 
œuvrant aux côtés 
du directeur tech-
nique Nicolas Dutertre, 
ingénieur et archi-
tecte naval. Et cet 
ancien diplômé de 
STAPS d'appliquer ses 
qualités sportives et 
techniques tout autant 
dans son métier. 
C'est ainsi que « travail, persévérance et 
rigueur » valent aujourd’hui à LittorAL la 
conception et la fabrication d’une tren-
taine de bateaux professionnels chaque 
année, «  réalisés par une équipe de 15 
chaudronniers recrutés pour ces mêmes 
valeurs dans le travail », tient à préciser le 
gérant. « Chaque commande est unique 
et précise, nos employés sont très investis 
dans ce qu’ils font, avec en bout de course 
un contrôle qualité et une homologation, 
essentiels à la sécurité et à l’image de nos 
produits. »   

Touchée mais pas coulée

Si la crise de la Covid a impacté l’entreprise, 
celle-ci a su garder la tête hors de l’eau. « La 
production a été ralentie à cause des diffi-

cultés d’approvisionnement des matières, 
le prix de ces dernières a également forte-
ment augmenté. Nous avons travaillé à flux 
tendus et les aides publiques, dont celles 
de  l’Agglopôle, nous ont aidés à main-
tenir le cap  », témoigne Jean-François 
Cruveiller. Pour l’heure, l’entreprise honore 
des commandes pour des clients aux 
quatre coins de la France, mais travaille 
et sous-traite 100% « en local », avec des 
motoristes, électriciens et peintres. LittorAL 
semble avoir trouvé pleinement sa place 
au cœur d’une économie bleue locale, 
qui demeure l’entreprenariat porteur 
d’avenir pour notre territoire. 

LittorAL
10 rue de Trinquat - Marseillan 

www.littoral.com
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	► PRISM, le masque qui 
porte le coq français

Après une première société créée en 1988, spécialisée dans la microbiologie, Christian 
Curel fonde PRISM qui fabrique, à Frontignan, des masques 100% français. 

L’intelligence artificielle, c’est le 
domaine de prédilection de 
Christian Curel. Alors étudiant 
Ingénieur à Montpellier, Christian 
Curel fonde il y a une trentaine d’an-

nées « i2A » (comme « Intelligence Artificielle 
Applications »), société de diagnostic en 
bactériologie, spécialisée dans l’automa-
tisation médicale, la détection rapide des 
résistances des bactéries aux antibiotiques 
et la lutte contre les maladies infectieuses. 
Cette biotech qui fabrique et commercia-
lise des instruments, des logiciels et des 
réactifs destinés aux laboratoires de micro-
biologie et aux services de prévention des 
infections, est aujourd’hui mondialement 
reconnue pour son savoir-faire dans le 
domaine de la bactériologie.

Développer la filière française

Avec une croissance de 25% par an 
entre 2009 et 2015, elle vaudra égale-
ment à Christian Curel d’être nommé 
Ambassadeur «  French Fab  » en région, 
portant ainsi les valeurs de l’excellence 
française et de devenir en 2018, Président 
de Leader Montpellier, qui rassemble 45 
entreprises locales en forte croissance. La 
crise inédite du COVID l’amène à recher-
cher des solutions pour approvisionner 
le milieu médical en masques FFP2 et 

chirurgicaux, et surtout à réfléchir à une 
fabrication 100 % française, pour ne plus 
dépendre de l’industrie étrangère. Six mois 
ont été nécessaires pour mettre au point 
les machines, entièrement conçues et 
fabriquées en Occitanie, et optimisées en 
« zéro  déchet ». 

Soutien de l'Agglopôle

Soutenue et accompagnée par les 
services du développement économique 
de l'agglopôle, l'installation physique 
de PRISM (Prévention contre le Risque 
Sanitaire et Microbien), dans la zone 
économique du Barnier, à Frontignan, est 
effective depuis le début d’année 2021. 
La société produit aujourd’hui 400 000 
masques FFP2 par semaine, pouvant aller 
jusqu’à 800 000, voire 1 million si néces-
saire. Pour pérenniser ce projet industriel 
à moyen et long terme, la société PRISM 
compte également se diversifier pour 
l’après-pandémie, et fournir aussi gels, 
charlottes, sur-chaussures, sur-blouses et 
produits de désinfection de surface pour le 
milieu médical (hôpitaux, laboratoires…). 
À Frontignan, ce sont ainsi 11 postes (dont 
certains réservés à des personnes en situa-
tion de handicap) qui ont été créés, avec 
une perspective de 30 postes d’ici la fin 
de cette année, et 50 fin 2022. Egalement 

Président du Syndicat National des 
fabricants français de masques, cet entre-
preneur de la French Fab prône auprès 
des acheteurs, la forte valeur ajoutée que 
représente l’achat d’un produit français, 
qui permet de développer l’emploi local et 
solidaire, d’assurer un approvisionnement 
totalement autonome sur le sol français 
mais aussi de réduire l’empreinte carbone 
liée au transport maritime ou aérien.  
Le petit plus : la création d’un masque FFP2 
« personnalisable », avec la possibilité de 
marquage d’un logo, sur lequel, à tout le 
moins, le coq français peut désormais plei-
nement trouver sa place.

PRISM,  51 rue des Paluds  
zone du Barnier – Frontignan 

www.prism-medical-protect.fr

Le Préfet de l'Hérault, à gauche, lors de la visite de PRISM.
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	► Les thermes : une nouvelle 
offre pour les habitants de Thau

Préalablement prévue le 1er mars 
dernier, la réouverture de l’établis-
sement a été repoussée. Même si 
la station a résisté un peu mieux 
que les autres en Occitanie grâce 

à une ouverture rapide mi-juin du spa ther-
mal puis des thermes médicalisés, elle 
accuse en 2020 un repli de 55 % quant à 
ses résultats. Pour Thierry Cours, la situation 
est préoccupante : « Le déficit approchera 
les 7,5 M€. La quasi-intégralité de nos fonds 
propres, qui s’élevaient à 9,5 M€ ont été 
absorbés en un seul exercice » 

Le CNETh (Comité national des établis-
sements thermaux) avait demandé une 
réouverture pour le 5 avril. « Nous avons 
donc programmé les 3 premières cures 
en nous basant sur cette date et nous 
avons enregistré beaucoup de deman-
des, notamment sur la 3e semaine avec 
3 000 à 3 500 curistes/jour. Mais cette date 
a été une fois de plus repoussée étant 
donné l’évolution de la crise sanitaire. Et 
nous avons dû déprogrammer ces inscrip-
tions. 1 400 d’entre elles ont été reportées 
en juillet et août, et en fin de saison, à partir 
du 18 octobre 2021. Actuellement, nous 
attendons la date que fixera l'Etat pour 
la réouverture, sachant qu’il nous faudra 
près de trois semaines pour remettre la 
machine en route ».

L’établissement, s’il est encore fermé au 
public, ne manque pas d’activité pour 
autant. Il faut anticiper. « Actuellement, 
80 à 90 % des salariés sont en chômage 
partiel, mais les autres sont mobilisés pour 
assurer l’essentiel, soit la maintenance, les 
travaux d’inter-saison et l’administration ». 

Une nouvelle offre pour les 
habitants du territoire

En attendant, Thierry Cours et son équipe 
ne baissent pas les bras et profitent de 
la fréquentation plus calme en été pour 
proposer aux habitants de SAM une 
nouvelle offre à un tarif très préférentiel.

« Il s’agit d’une offre de mini-cure santé 
de 5 jours, valable sur la période esti-
vale, permettant la découverte des soins 
thermaux sur quelques jours, à des tarifs 
exclusifs négociés pour les administrés de 
SAM, sur présentation d’un justificatif de 
domicile et pièce d'identité. Le positionne-
ment de l’offre se base sur la relaxation, 
le soulagement des douleurs tels que les 
maux de dos ».

Cette « Escale Thermale », c’est son nom, 
proposera 4 soins/jour pendant 1h. 

Première station thermale de la région (50 000 curistes par an), les thermes de Balaruc-
les-Bains sont fermés depuis le mois d'octobre pour cause de Covid. Thierry Cours, 
conseiller municipal délégué au thermalisme, est depuis septembre le nouveau PDG 
de la Société publique locale d'exploitation des thermes (SPLETH) à la suite de Gérard 
Canovas, maire de Balaruc-les-Bains. 

Deux formules:  

L’Escale Hydrorelaxante pour faire 
découvrir les soins phares de la cure, 
application de boues, hydrobains 
et jambes légères (tout ce qui est 
proposé en phlébologie). 

L’Escale Bienfait du dos, spécialement 
dédiée aux maux de dos, avec jets 
d’eau thermale et baignoire massante.

Adossée à cette offre, une entrée 
gratuite d’une heure à la Magie de 
l’eau du spa thermal O’Balia sera 
proposée aux personnes ayant acheté 
une des deux formules.

Thierry Cours, PDG de la 
Société publique locale 
d'exploitation des thermes
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2021
budget

180,8 M€
C’est le montant du budget voté cette année, qui dote Sète  

agglopôle méditerranée de moyens importants pour réaliser ses 

nombreuses compétences, avec le maintien d’une politique  

d’investissement ambitieuse (53.3 M€).  

Soutien à l’économie locale, services de proximité pour la popu-

lation (bus, déchets), offres culturelles et sportives renforcées 

(médiathèques, conservatoire, piscines…), préservation de 

l’environnement de tous (espaces naturels, cycle de l’eau, assainis-

sement), l’Agglopôle œuvre au quotidien pour ses administrés.  

2021 renforcera également la collaboration entre l’EPCI et ses  

communes membres, à  travers un nouveau pacte de gouvernance et 

des conventions de mutualisations renouvelées.

MAÎTRISÉ, SOLIDAIRE ET AMBITIEUX
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Pour

EAU / ASSAINISSEMENT
Invisible, le réseau d’assainissement n’en 
est pas moins essentiel pour assurer l’éli-
mination des eaux usées. Avec un budget 
assainissement de plus de 13 M€, l'année 
2021 sera marquée par la poursuite des tra-
vaux d'extension et de réhabilitation des 
réseaux en lien avec les communes. Ainsi, 
650.000 € seront affectés à des extensions 
de réseau sur Frontignan, Sète, Vic-la-Gar-
diole, Mireval et Villeveyrac. 3 M€ seront 
consacrés à des travaux de réhabilitation 
à Frontignan, Mèze, Mireval, Poussan, Sète 
et Villeveyrac. Concernant le réseau d'eau 
pluviale, 2.2 M€ sont prévus pour l'entretien 
et la mise aux normes des infrastructures 
(avaloirs, exutoires, collecteurs...) à Mar-
seillan, Balaruc-les-Bains, Sète, Frontignan, 
Montbazin et Gigean...

DÉCHETS
Sète agglopôle possède la compétence 
"Collecte et valorisation des déchets". 
À ce titre, que ce soit en régie ou par le 
biais de ses prestataires, elle consacre 31 
M€ de son budget à cette mission essen-
tielle pour le quotidien de ses administrés. 
La founiture de composteurs, conteneurs 
ou Points d'Apport Volontaire (PAV) pour 
le tri représente un budget de 720.000 €.

ESPACES NATURELS
L'Agglopôle  représente un ensemble na-
turel exceptionnel. On y répertorie près de 
12.200 hectares de plages, étangs, ma-
rais, bois et garrigues, ainsi que 19 km de 
façade maritime. Un "patrimoine naturel" 
riche mais fragile qu'il convient de préser-
ver. Au total, ce sont 6.4 M€ qui sont dédiés 
à cette mission dont : 

	m 2.8 M€ pour l'entretien des zones litto-
rales (dont 1,7 M€ pour le confortement 
des géotubes du Lido de Sète à Marseil-
lan, 1 M€ pour la fin des travaux sur le Lido 
de Frontignan et 120.000 € pour l'étude 
submersion/érosion du Littoral de Sète et 
Marseillan Plage). 

	m 1.3 M€ pour les zones humides et les 
espaces boisés limitrophes (Salins de Vil-
leroy / Aire de Loisirs du Pont Levis à Sète, 
Salins de Frontignan, Bois des Aresquiers, 
Etang de Vic ...)

	m 700.000 € pour les cours d'eau, (restau-
ration du Bourbou à Loupian, de la Vène 
à Montbazin, piste d’entretien du Pallas à 
Mèze, étude sur la Robine de Vic, renatura-
tion et zone d’expansion de l’Homme Mort 
à Marseillan.

	m 490.000 € pour l'élaboration du plan de 
Gestion et Travaux dans les massifs fores-
tiers (140.000 € pour la Colline de la Moure, 
300.000 € pour la Gardiole).

	m

MOBILITÉS DURABLES
En plus des 25 lignes de bus qui desservent 
quotidiennement ses 14 communes, l'Agglo 
participe à hauteur de 3.2 M€ au transport 
scolaire des collégiens sur le territoire, et 
consacre 200.000 € pour le transport des per-
sonnes handicapées, en lien avec le GIHP.  
 
1.3 M€ sont prévus pour la requalification 
de la voie verte le long de la RD2 (faille de 
Balaruc et accès gare de Sète), ainsi que 
975.000 € pour les travaux d'aménage-
ment du parvis Nord de la Gare de Sète.  
 
En 2021, SAM poursuit et intensifie son ser-
vice de navettes maritimes à hauteur 
de 800.000 € (300.000 € pour la naviga-
tion dans les canaux de Sète et 500.000 €  
d’expérimentation pour le lancement d’une 
ligne Sète-Mèze). 270.000 € seront investis 
dans la mise en accessibilité des arrêts 
de bus (à Frontignan, Montbazin, Mèze...).  
 
SAM consacre également 337.000 € à 
la mobilité durable comprenant entre 
autres l’aide à l’achat de vélos élec-
triques, la mise en place de bornes de 
recharge pour véhicules électriques et 
l’installation de stationnement vélos.   
Enfin, 50.000 € sont dédiés au soutien 
d’actions en lien avec la transition éner-
gétique.

ENVIRONNEMENT & DEVELOPPEMENT DURABLE96 M€

Après une année  2020 fortement impactée par la crise 
sanitaire, Sète agglopôle méditerranée confirme dans 
ce budget 2021 son rôle d'amortisseur social, au travers  
notamment des aides directes en direction des entre-
prises et des commerçants. En maintenant une politique 
d'investissement ambitieuse, elle apporte tout son soutien 
à l'économie locale et reste le deuxième investisseur du 
département.
2021 est donc une année charnière : les réformes struc-
turelles engagées par notre EPCI doivent aboutir à une 
maîtrise des dépenses de fonctionnement, et ce afin de 
poursuivre aujourd'hui et demain une politique structu-
rante en faveur des communes et, plus généralement, 
du développement harmonieux de notre territoire. 

Marcel Stoecklin 
Vice-président délégué aux finances

«

»
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ZONES ECONOMIQUES
2 M€ de travaux (concédés à la SPLBT) 
sont prévus pour la requalification des 
zones d'activités des Hauts de Mireval, de 
Poussan "Les Trouyaux", de la Catonnière 
à Bouzigues et de Marseillan; mais égale-
ment du bâtiment de l'Écosite à Mèze, 
pour 1 M€. Un programme de 260.000 € 
est inscrit pour l'entretien des autres ZAE 
du territoire. La requalification, l'extension 
et la commercialisation de la ZAE de l'Em-
bosque bénéficiera de 1.9 M€.

SOUTIEN AUX ENTREPRISES
SAM poursuit son aide aux secteurs écono-
miques touchés par la crise de la Covid. 
Ainsi, 6.2 M€ sont consacrés aux aides à 
l'entreprise, avec notamment la lancement 
d'une plateforme locale de commerce en 
ligne (40.000 €). 100.000 € sont provisionnés 
pour la création d’une Agence de Déve-
loppement.

FORMATION
700 étudiants sont présents sur le campus 
de Sète composé de 10 établissements 
d’enseignement supérieur. En décembre 
2020, une antenne du CNAM s'est implan-
tée au CRI Manitas de Plata proposant des 
formations aux personnes peu qualifiées 
et trop éloignées de l’enseignement supé-
rieur. En 2021, SAM consacrera 242.000 €  
pour le soutien des formations existantes 
et l'implantation de nouvelles filières.

ÉCONOMIE

170€

ASSAINISSEMENT

132€

ESPACES NATURELS

90€

AMÉNAGEMENT

90€
DÉCHETS

64€
FONDS DE CONCOURS

34€

PATRIMOINE

20€

TRANSPORT

85€
CULTURE

62€

SPORT

83€
EAU PLUVIALE

62€

LOGEMENT

70€
EAUX

38€

En 2021, le poids de  
l’investissement porté par  

l’agglopôle est de 53,3 M€.

 
DÉVELOPPEMENT ÉCONOMIQUE, EMPLOI, FORMATION 14 M€
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CULTURE
En 2021, SAM consacre plus de 2 M€ à la vie 
culturelle, avec 1,53 M€ de subvention pour la 
Scène nationale, 140.000 € pour le fonctionne-
ment de La Passerelle à l’île de Thau et 40.000 € 
pour le Festival de Thau, seul Festival d’intérêt 
communautaire. Le renouvellement des collec-
tions des 6 médiathèques et leur programme 
d’animations, d'expositions et de conférences 
s'élèvent à 612.360 €. Les musées bénéficieront 
d'un programme de rénovation de 99.000 €. Les 
fouilles sur le site de la future médiathèque de 
Balaruc-les-Bains débuteront cet automne, SAM 
y consacrera 500.000 €. 

SPORTS
4 M€ (sur 11 M€), c'est la somme prévue en 2021 pour 
les travaux de la piscine de Gigean qui débutent en 
avril. À cela s'ajoutent 275.000 € pour des aménage-
ments dans les piscines Di Stéfano (Frontignan) 
et Fonquerne (Sète) et 115.000 € versés aux 
communes pour le reboursement par SAM des 
frais de transport des enfants vers les cours de 
Natation Scolaire qui se déroulent dans ces 
structures. L'Agglopôle consacre également 
1,83 M€ aux subventions pour le Sport de Haut 
Niveau (soutien à 5 clubs pros du territoire) et 
50.000 € pour des sportifs individuels. 

CULTURE,SPORTS 
& LOISIRS 24 M€

HABITAT, COHÉSION SOCIALE 
AMÉNAGEMENT DU TERRITOIRE12 M€

COHÉSION SOCIALE
SAM subventionne la Mission locale d’Insertion des 
Jeunes du Bassin de Thau à hauteur de 520.000 €, aux-
quels s'ajoutent 140.000 € d’actions spécifiques portées 
par la MLIJ, comme les chantiers d’implication jeunes.  
En 2021, l'Agglopôle finance la création de l'aire méca-
nique de l'île de Thau (garage solidaire) pour un montant 
de 150.000 €.

HABITAT
3.5 M€, c'est la somme que l'Agglopôle consacrera cette 
année pour les aides au secteur locatif (public et privé) 
afin de favoriser l'installation sur les 14 communes du terri-
toire. L'habitat, c'est aussi la gestion, en interne, des aires 
d'accueil des gens du voyage. 276.000 € sont prévus pour 
l'entretien des 3 sites communautaires.

SERVICES  
GÉNÉRAUX

34 M€

2021 sera pour Sète agglopôle méditerranée 
l'année de l'aboutissement d'une gestion 
rationalisée avec l'accomplissement d'une 
mutualisation des services déjà engagée. 

En 2021, les taux des taxes locales  
restent inchangés : 

	m Cotisation Foncière des Entreprises : 39,89 %
	m Taxe d’Enlèvement des Ordures Ménagères : 14,50 %
	m Taxe d’habitation : 11,57 %
	m Taxe sur le foncier bâti : 2,11 %
	m Taxe sur le foncier non bâti : 5,11 %
	m Versement Transport : 1,25 %

RÉPARTITION 
des dépenses par 

POLITIQUES PUBLIQUES

180.8 M€

Services généraux

18%

Culture, jeunesse, sports

13%

Assainissement

Eau potable

13%

Action éco / ZAE Embosque 

8%

Environnement

6%

Aménagement territoire

Habitat

6%

Action sociale

Santé / Sécurité

1,5%

Fouilles archéologiques

Formation prof. / enseignement

0,2%

Déchets

17%

Mobilités

17,3%
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	► Ocean Hackathon, 
l’appel à défis est lancé

Sète agglopôle méditerranée 
a été sélectionnée pour la 
deuxième fois, aux côtés de 17 
autres villes réparties dans 11 
pays, pour prendre part à une 

compétition scientifique très originale, 
l'Ocean Hackathon.  Coordonnée par le 
Campus mondial de la mer et portée par 
le Technopôle Brest-Iroise, la manifesta-
tion se déroulera pendant 48h non-stop, 
du 5 au 7 novembre 2021 à la Station 
Méditerranéenne de l’Environnement 
Littoral de Sète. 

Une ambition au service de 
l’innovation 

« Nous sommes très fiers d’avoir été séle-
ctionnés pour participer à ce concours 
vraiment stimulant », confie Jean-Guy 
Majourel, 1er vice-président délégué au 
développement économique. « Les défis 
qui y sont présentés sont souvent révé-
lateurs de tendances majeures. Le wifi 
sous-marin, la protection du trait de côte, 
l’aquaculture, sont autant de domaines 
qui trouveront un écho dans les décen-
nies à venir. Notre territoire est riche de ses 
espaces maritimes, nous nous devons de 
finir sur le podium ! »  

Recueillir les défis

Un défi peut être issu d’une simple idée 
ou d’un besoin d’usagers de la mer. Ce 
peut être aussi un projet qui a besoin d’un 

coup d’accélérateur ou d’une expertise 
particulière. Il s’appuie sur l’utilisation des 
données numériques mises à disposition, 
qui peuvent être très variées : cartes mari-
nes, photos, sécurité maritime, prévisions 
océanographiques, biologie, pollution, 
écologie…

Nous vous invitons à déposer votre défi 
avant le dimanche 6 juin prochain sur 
www.ocean-hackathon.fr. Si votre propo-
sition est sélectionnée, elle bénéficiera 
de conseils d'experts (compréhension 
de la donnée, programmation, business 
model, art du pitch, expertise juridique...) 
et pourra être développée par une équipe 
pluri-disciplinaire (community managers, 
graphistes, océanographes, biologistes).

Prenez date(s) !

Lors de la précédente édition, 60 candi-
dats s’étaient retrouvés à la Station Marine 
dans une ambiance studieuse et décon-
tractée. Le record sera-t-il battu cette 
année ?

Le vainqueur de cette épreuve locale 
sera sélectionné pour défendre son projet 
devant un jury, lors de la finale, qui aura 
lieu en décembre 2021 à Brest. La parti-
cipation est gratuite alors n’hésitez plus, 
jetez-vous à l'eau !
+ de renseignements au 04 67 46 47 97

Amoureux et spécialistes de la mer, experts en numérique, venez participer à l’édition 
2021 d’un concours international qui a pour but de faire émerger des innovations 
technologiques dans le domaine maritime.

HABITAT, COHÉSION SOCIALE 
AMÉNAGEMENT DU TERRITOIRE

Déchets

En 2019, l’équipe « Téthys » emmenée par 
Ghislain Soto, remportait l’édition sétoise 
d’Ocean hackathon. La bouée « Téthys » 
apportera une réponse au développement 
des mouillages forains, à la multiplication des 
épaves, à la protection des zones maritimes 
et lagunaires et à l’optimisation de la bonne 
information des plaisanciers grâce à des 
bouées connectées. « Ocean hackathon a 
été un catalyseur. En participant à ce 
concours international, nous avons affiné le 
projet qui peu à peu se structure, confie 
Ghislain Soto. Nous avons concouru en 2020 
dans le cadre du budget participatif proposé 
par la Région Occitanie et sommes arrivés 
dans le trio de tête. L’association a remporté 
50 000 € qui vont permettre de lancer la 
phase de test qui devrait être mise en place 
à Marseillan. L’édition 2021 sera à n’en pas 
douter une année portée par des défis 
toujours plus nombreux et audacieux. Nous 
serons là pour accompagner, encourager les 
équipes ! ».
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	► Manitas de Plata, enfin  
honoré comme il se doit  !

Reportée plusieurs fois en raison de la situation sanitaire, l'expo-événement sur le 
guitariste sétois, Manitas de Plata, sera visible ce printemps au Conservatoire à 
Rayonnement Intercommunal, installé Quai des Moulins, au cœur du nouveau 
quartier de l'entrée est de Sète. 

Il aurait eu 100 ans, le 7 août de cette année. Décédé en 2014 
à Montpellier, Manitas de Plata, « Petites mains d'argent » 
(Ricardo Baliardo de son vrai nom), était un grand musicien 
aussi talentueux que l'immense Django Reinhardt, maître du 
Jazz Manouche, dont il était l'ami. 

Grâce à lui, la nation gitane a connu son heure de gloire et 
acquis sa place à l'ONU. Son nom a brillé sur les frontons des 
plus grandes salles de spectacle du monde (3.500 concerts au 
cours de sa carrière dont 14 dans la salle mythique du Carne-
gie-Hall). Il a côtoyé les plus grands artistes du 20ème siècle, 
Picasso, Dali, Cocteau, Chaplin, Brando, Welles, Bardot, la reine 
d'Angleterre... a enregistré 80 disques et en a vendu plus de 100 
millions. Plus qu'un certain Michael Jackson ! Il donne son nom au 
Conservatoire à Rayonnement Intercommunal de Sète agglopôle 
méditerranée, comme pour prolonger sa présence à Sète, sur le 
Quai des Moulins qui l'a vu naître dans une caravane, deux mois 
avant Georges Brassens. Manitas de Plata, l'homme, l'artiste, le 
gitan... est à l'honneur d'une superbe exposition à découvrir dans 
ce nouveau bâtiment communautaire, dès la mi-mai 2021. 

75 photos originales

C'est à Gilles Favier, directeur artistique du festival lmageSingu-
lières, qu'a été confiée la réalisation de la scénographie. Ce ne 
sera pas une exposition classique, un peu à l'image de sa vie, 
mais conçue en trois parties (sa vie à Sète, sa musique et ses 
tournées dans le monde). Elle sera présentée dans la salle d'ex-
position du Conservatoire. 75 photographies originales seront 
présentées. Une bonne partie d'images de Lucien Ciergue, le 
grand photographe arlésien, fondateur des fameuses Rencontres 
de la Photographie, à qui le musicien doit sa célébrité. Des petits 
formats, entourés d'une marquise et d'un cadre en chêne. Mais 
également des objets scéniques, de grands livrets avec toutes 
les coupures de presse, des pochettes de disques, des affiches, 
des contrats ... 

Et en fond sonore, l'inimitable musique de cet artiste« grand et 
sauvage » comme le décrivait si bien le célèbre écrivain améri-
cain, John Steinbeck. 

Exposition à découvrir les mardis, mercredis et jeudis de 14h à 
17h et le samedi de 10h à 17h.

 
CRI Manitas de Plata - Quai des Moulins, à Sète 
Contact : 04 99 04 76 30 
Accès en bus par la ligne 8. 
Plus d'infos sur www.agglopole.fr
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	► Brassens aurait eu 100 ans 
et c’est un événement

A l’occasion du centenaire de sa naissance, Sète a souhaité mettre à 
l’honneur son poète. De nombreuses manifestations rythmeront l’année 2021 
pour lui rendre hommage. Elles auront pour point d’ancrage, le Roquerols, 
bateau rebaptisé du nom du phare de l’étang de Thau, si cher à Brassens. 

Dès le mois de juin et jusqu’à la fin de l’année 
(si la situation sanitaire le permet), concerts, 
expositions, spectacles, lectures, conférences, 
ateliers…il y en aura pour tous les goûts sur 
l’ île Singulière et dans plusieurs lieux culturels 

d’Occitanie. L’engouement pour participer à l’événement 
a été fort et de nombreux projets associatifs sélectionnés 
par le comité d’organisation du centenaire, placé sous le 
haut patronage de François Morel, ont été retenus.  

Des animations musicales

Parmi les têtes d’affiches évoquées lors du lancement 
du centenaire et que l'on pourrait retrouver au théâtre 
de la mer, à Sète : Carla Bruni, Agnès Jaoui, Olivia Ruiz, 
Thomas Dutronc, Cali ou encore Maxime Le Forestier... 
Avec comme temps fort, un concert exceptionnel de 
François Morel, Antoine Sahler et Juliette, les 22 et 23 
octobre au Théâtre Molière. Des concerts sont également 
à prévoir pendant les nombreux festivals locaux. Fin juin 
pendant le « Quand je pense à Fernande », début juil-
let sur le Roquerols, ou avec Pat Kalla lors du Worldwide. 
Mais aussi de nombreuses surprises pendant Jazz à Sète 
(mi-juillet), Fiest’A Sète (début août), le Demi Festival de 
rap (en août), Salsa (en octobre) ou encore le Bazr (début 
décembre). 

Des lectures, conférences, expositions…

Au-delà de son amour pour la musique, Brassens avait 
une passion pour la poésie et les mots. Et la présence de 
Jean-Louis Trintignant le 22 octobre pour lire des textes 
du poète, constituera à coup sûr un des moments les 
plus émouvants du semestre. Pour rendre hommage à 
ses origines maternelles, l’association Dante Alighieri 
organisera une conférence musicale franco-italienne. 
Le café littéraire de son côté, proposera notamment une 
rencontre avec Jean-Claude Lamy autour de son livre 
« Brassens, auprès de ses arbres  » et Voile Latine, une 

exposition autour du bateau GYSS Plagette. Et point fort 
à retenir, le colloque international sur son œuvre, prévu 
pour le 18 septembre. 

Un appel à projets de l'Agglopôle...

Escale à Sète conduira une grande navirade à travers 
les canaux de la ville et en fanfare, jusqu’au phare de 
Roquerols. Le café citoyen de Sète réalisera un court-mé-
trage avec les habitants, l’Union philatélique sétoise 
procédera à la création d’un timbre à l’effigie de Georges 
Brassens. L’association des amis du Conservatoire a pour 
projet de réaliser une série de vidéos présentant des 
interprétations par les élèves des chansons modernisées 
voire décalées, de Brassens. Et pour que la fête soit totale, 
l'agglopôle a lancé un appel à projets à destination des 
associations et des artistes des 14 communes du terri-
toire afin que chaque commune puisse participer aux 
festivités.. 

Découvrez la programmation complète sur le site www.
sete.fr" et les réseaux sociaux (Facebook, Twitter….).
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	► 31e édition du Festival de Thau

Grand défenseur des 
musiques d'ici et d'ailleurs, 
et pionnier en matière de 
développement durable, 
ce festival historique – le 

plus ancien du territoire du bassin de 
Thau – est devenu emblématique et 
incontournable. Connu pour sa téna-
cité, le Festival de Thau prépare avec 
soin sa 31e édition, en s'adaptant et en 
réinventant ses soirées pour que vive 
la musique sur notre territoire malgré 
toutes les contraintes. 

La première soirée festive de présen-
tation du festival (sous réserve 
d'autorisation des événements en plein 
air à cette date) aura lieu :

Vendredi 21 mai

	Ň au Château de Girard à Mèze
Avec une présentation de la program-
mation en sons et en images et un 
concert (programmation à venir).

Un parcours artistique dans des lieux 
emblématiques du patrimoine de Sète 
agglopôle Méditerranée est organisé :

Vendredi 11 juin

	Ň au Musée Gallo-Romain Villa-
Loupian à Loupian

Walid Ben Selim invite Marie-
Marguerite Cano (duo voix, harpe), 
"Explorer les vastes horizons de la poésie 
soufie".  

Mercredi 16 juin

	Ň au Musée ethnographique de 
l’étang de Thau à Bouzigues
Poésie au bord de la lagune (artistes à 
confirmer), Dialogues poétiques, suivis 
d'une balade jusqu'à un mas ostréicole 
pour une dégustation commentée. 

Jeudi 24 juin

	Ň au Jardin antique 
méditerranéen à Balaruc-les-Bains
Spectacle Expressions végétales. "Et 
si nous donnions la parole aux plantes"

Pour cette édition 2021, l'équipe propose de nombreuses dates dans différentes 
communes du territoire : un beau préambule du 21 mai au 24 juin, puis le festival du 19 
au 29 juillet. Voici le programme du préambule…

Toutes les dates de juillet du 
Festival de Thau sur

www.festivaldethau.com
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	► La création musicale avec le +SilO+
Porté en coopération par le Festival 

de Thau, Détours du Monde (Lozère), 
le Théâtre Molière de Sète – scène 

nationale archipel de Thau - et Scènes 
croisées de Lozère, le +SilO+ (centre de 
création coopératif dédié aux musiques 
du monde et traditionnelles en Occitanie) 
œuvre en faveur de la création musicale en 
région. Grâce à son réseau de partenaires 
coopérants, il rend possibles de nouvelles 
collaborations entre des artistes confirmés 
ayant des parcours riches et diversifiés en 
leur permettant de prendre le temps du 
partage et de la recherche pour nourrir la 
création et renouveler les répertoires.

Sur notre territoire, au fil des années et des 

créations, des partenariats sont noués 
avec les villes et les opérateurs culturels qui 
accueillent des résidences de créations 
(Mèze, Balaruc-les-Bains, Montbazin) et 
tout naturellement avec le Conservatoire à 
rayonnement intercommunal du bassin de 
Thau, notamment l'antenne de Mèze.

Du 15 au 18 février dernier, se déroulait à 
Mèze la première résidence de création 
de « Racines Rêvées », nouvelle création du 
+SilO+, projet porté par le musicien compo-
siteur virtuose Olivier-Roman Garcia, qui a 
réuni autour de lui Sasha Bogdanoff (chan-
teuse), Thomas-James Potrel (bassiste) et 
Quentin Boursy (batteur).

Accueillis par le Festival de Thau, en 
partenariat avec l'antenne de Mèze du 
Conservatoire et la Ville de Mèze, les quatre 
artistes ont pu entamer leur travail d'écriture 
et de composition. Ce travail se poursuit 
avec 4 autres résidences, dont la dernière 
aura lieu au Piano-Tiroir à Balaruc-les-Bains 
du 23 au 26 juin.

Bien entendu, l'aboutissement de ce travail 
de création c'est la rencontre avec le 
public. Ainsi, une sortie de résidence est 
prévue le 26 juin au Piano-Tiroir de Balaruc-
les-Bains et un concert est programmé dans 
le cadre du 31e Festival de Thau le 28 juillet 
à Bouzigues.

Témoignage de Quentin Boursy, à la batterie 
dans « Racines rêvées ».
Quentin, vous avez été élève de l'école de 
musique de Mèze (aujourd'hui antenne 
du conservatoire à rayonnement inter-
communal du bassin de Thau), avez-vous 
gardé un lien avec l'école ?

Je n'ai pas de lien directement avec l'école, 
mais Mèze est ma ville natale et ville de 
cœur. Je travaille également avec certains 
professeurs de l'école qui sont d'excellents 
musiciens et amis : Matia Levrero, Matthieu 
Chédeville, nous nous retrouvons parfois sur 
des projets que nous répétons à l'école de 
musique de Mèze.

À quel âge avez-vous débuté la musique et 
pourquoi le choix de la batterie ?

Mon père, Éric Boursy, était professeur de 
guitare à l'école de musique de Mèze, 
Frontignan, Balaruc, au Jam de Montpellier... 
je le suivais donc dans les différentes écoles 
et j'en profitais pour découvrir les diffé-
rents instruments. Les rythmes du monde, 
la percussion, la batterie, me passionnent 
depuis que je suis petit et j'ai commencé 
à 8 ans à Mèze avec Franck Fontcouberte.

Quel a été ensuite votre cursus musical ?

En parallèle des écoles de musique, à 12 
ans je suis rentré pendant plusieurs années 
dans le steel band de Montagnac dirigé 
par Laurent Trouchaud, puis j'ai suivi des 
études au Jam de Montpellier, en passant 
des classes ados au cursus professionnel, 
puis l'école Agostini d'Aix-en-Provence. J'y ai 
rencontré beaucoup de musiciens avec qui 
les premiers groupes sérieux ont commencé. 
Par la suite, j'ai suivi une formation au CRC 
de Béziers, en 2010 alors que je démarrais 
le département Jazz du conservatoire de 
Perpignan, les Gipsy Kings m'ont demandé 
d'intégrer leur groupe et depuis 11 ans j'ai 
la chance de tourner dans le monde... Entre 

les tournées, je fais du studio, des rempla-
cements dans des projets très différents, du 
jazz en passant par les musiques du monde 
au funk, hip hop...

Comment avez-vous intégré la création 
« Racines rêvées » ?

Je connais Olivier-Roman Garcia depuis 
plus de 20 ans. Quand j'étais ado, je partais 
le voir jouer en concert avec ses projets. J'ai 
ensuite participé à des ateliers au Jam en 
tant qu'élève où lui était professeur. C'est un 
musicien guitariste extraordinaire, capable 
d'allier virtuosité et musicalité avec une 
grande culture de la musique du monde, 
de par ses tournées. Il m'a appelé un 
mercredi soir après son footing et m'a dit 
« j'ai un projet pop world avec Thomas Potrel 
et Sasha Bogdanoff, ça serait chouette si 
ça te branchait ». J'ai tout de suite répondu 
un grand « Oui ». C'est toujours une chance 
immense de jouer avec ces gars-là...

Comment le travail se poursuit entre 2 rési-
dences de création ?

On s'appelle, on écoute les enregistrements 
de résidence, on débriefe, on enregistre 
dans nos home studios et on se retrouve 
à la résidence d'après pour une nouvelle 
aventure...

Quelle est votre vision de l'enseignement 
de la musique ?

Il y a plein de chemins possibles dans 
l'enseignement. Pour la batterie ce qui 
m'intéresse, c'est que mes élèves puissent 
le plus vite possible intégrer un groupe et 
découvrir la joie de vibrer à plusieurs, même 
en jouant des choses très simples... J'essaie 
donc d'inclure la lecture, la technique et le 
jeu dans un seul et même programme.
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Au Conservatoire
Depuis quelques années au travers des 
différents recrutements, la direction du 
Conservatoire a maintenu l’excellence mais 
aussi a laissé la place aux jeunes ensei-
gnants. A ce jour, sept d’entre eux (27/32 
ans) représentent cette frange : Marine 
LALOUX (guitare), Tancrède CYMERMAN 
(tuba), Manon DOUCET (Interventions 
scolaires, Chœur d’enfants), Adrian SBARRA 
(piano) Anne-Laure ITIER (Formation musi-
cale), Pascal MARTIN (percussions) et 
Estelle NIEDZWIEDZ (Formation musicale). 
Tous, dans une posture d’enseignants-ar-
tistes, issus de formations, d’horizons et 
de styles différents : orchestres profession-
nels, formations de musiques actuelles, 
ensembles de musique de chambre 
ou encore musique traditionnelle. 
Car comme le dit Corneille : « Aux âmes bien 
nées, la valeur n'attend pas le nombre des 
années. Mais les belles âmes, ce sont les 
âmes universelles, ouvertes et prêtes à tout, 
si non instruites, au moins instruisables. ». 

Le devoir d’une institution comme la nôtre 
est d’accueillir ces jeunes pédagogues 
récemment recrutés, parfois même issus 
du sérail sétois, et au travers de la diver-
sité de l’équipe enseignante, de créer des 
échanges intergénérationnels en matière 
d’outils pédagogiques et d’expérience 
professionnelle. La jeune génération 
complète ainsi l’équipe des enseignants 
du CRI en maintenant la même dynamique. 
C’est ensemble qu’ils offrent aux élèves un 
enseignement de grande qualité, véritable 
quintessence de cet enrichissement mutuel. 
Renseignements : 

CRI Manitas de Plata - 1750 quai des Moulins - 34200 SÈTE

Tel : 04 99 04 76 30 / 04 99 04 76 32. 

Email : conservatoire@agglopole.fr

Au théâtre
En ce moment sur nos plateaux

Depuis novembre 2020, à défaut de pouvoir 
ouvrir nos portes au public, le TMS ouvre plus 
que jamais ses portes aux équipes artis-
tiques pour leur permettre de poursuivre 
leur travail de création et de recherche afin 
de préparer les spectacles de demain.

Les 7 sœurs de Turakie 
par le Turak Théâtre

Fauve 
par la Compagnie Marie-Louise Bouillonne

Où es-tu ? 
par Keren Ann & Irène Jacob

En médiathèques
Savez-vous que les six médiathèques 
du réseau de SAM sont restées ouvertes 
durant cette « étrange » année sans 
culture ? Malgré la pandémie qui a modi-
fié notre façon de vivre, les médiathèques 
restent un lieu ressource pour y trouver de 
quoi se détendre, voyager, apprendre... 
Le public y est toujours accueilli en 
suivant les règles de distanciation régle-
mentaire, du port du masque et du 
nettoyage systématique des mains. La 
mise en place de « prêt à emporter » a 
révélé au public un service de réserva-
tion de documents aujourd’hui prisé 
du plus grand nombre. Il est possible 
pour chaque usager de réserver de 
chez soi simultanément six documents 
de son choix. La médiathèque, c’est 
le seul lieu culturel accessible gratui-
tement et ouvert à tous ! Allez-y !

PLU S D ' I N F O S S U R M E D IATH EQ U E S . AG G LO P O LE . FR

PLU S D ' I N F O S S U R TM S E TE .CO M

À l’heure où nous bouclons ce magazine, les annonces gouvernementales prévoient 
une réouverture probable des établissements culturels à la mi-mai. 

Nous vous invitons à consulter le site www.agglopole.fr pour toutes informations actualisées à ces dates. 
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Dans l'attente de la réouverture des lieux culturels, le réseau Patrimoine de SAM propose des 
rendez-vous hebdomadaires sur son site internet et sa page Facebook avec la réalisation 
de vidéos autour de ses collections patrimoniales. Ateliers créatifs pour les enfants, zoom 
sur les œuvres, rencontres avec des archéologues et même recettes anciennes spéciale-
ment préparées par les équipes vous sont présentées chaque semaine, à destination de 
tous les publics. Découvrez ainsi les saveurs antiques proposées par le musée gallo-romain 
à Loupian, le corail de Thau au musée de l’étang de Thau à Bouzigues, ou bien encore le 
sirop au Thym et au miel du jardin antique méditerranéen, à Balaruc-les-Bains.

Ces ressources sont à votre disposition sur le site patrimoine.agglopole.fr
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Les infos  
des communes
MIREVAL

	Ň On rallume les étoiles ! 

Après la mise en place d’un permis de 
végétaliser début 2021, c’est l’extinction de 
l’éclairage public qui est actuellement en 
expérimentation. En coupant la lumière 
entre minuit et 5h du matin, la Ville se 
positionne en précurseur puisqu’à ce jour, 
seulement 2% des communes du dépar-
tement ont mis en place pareille mesure. 
L’économie ainsi réalisée pourra être affec-
tée à d’autres projets de développement 
durable. Cela va également permettre de 
réduire la pollution lumineuse, très néfaste à 
la biodiversité, car elle perturbe le cycle de 
vie des espèces nocturnes comme diurnes. 
Et aussi moins d’éclairage intrusif suscep-
tible de perturber le sommeil des habitants. 

	Ň De nouveaux emplacements 
réservés aux vélos

Mireval s’est engagée, aux côtés de l’Ag-
glo, à développer les déplacements doux 
sur son territoire en favorisant notamment 
l’usage du vélo. Dans le cadre de ce projet, 
qui s’inscrit pleinement dans la démarche 
de mobilité et de développement durable 
que souhaite promouvoir la municipalité, 
27 arceaux à vélos ont été implantés sur le 
territoire de la commune :  devant la Halle 
des sports, le laboratoire, l’Eglise, la Mairie 
et la boulangerie « L’art du pain », sur la 
placette de la Poste et le parking du club 
de tennis, aux abords du groupe scolaire, 
de la Maison pour Tous et des gradins du 
stade de foot. Désormais, plus d’excuse 
pour se déplacer à vélo, au quotidien et 
en toute sérénité !

MÈZE

	Ň « Ville pilote » de la valorisation des 
cheveux

Considérés comme des déchets sans 
utilité, les cheveux coupés peuvent en fait 
être valorisés. Dans le cadre d’un partena-
riat avec l’Agglo et les salons de coiffure 
mézois, Mèze devient « ville pilote » du territoire 
de Thau pour le recyclage des cheveux. 
La jeune société spécialisée Capillum 
collecte chaque cheveu pour les valoriser 
et les recycler dans les domaines du médi-
cal, de la dépollution et de l’agriculture. 
Aujourd’hui, 12 salons participent à l’ex-
périence. Plutôt que de jeter les cheveux 
coupés de leurs clients, les coiffeuses les 
récupèrent et Capillum se charge de la 
collecte. L’objectif de la Ville de Mèze est 
que 100% des cheveux coupés dans les 
salons de Mèze soient, à terme, valorisés. 
Légende photo : de gauche à droite : Chantal Falcon, adjointe au 

commerce, Olivia Zambrana, coiffeuse mézoise, Clément Baldel-

lou, gérant de la société Capillum et Lysiane Estrada, adjointe à 

la transition écologique

BALARUC-LE-VIEUX

	Ň Un nouveau logo 

Bienvenue au nouveau logo qui remplace 
celui utilisé depuis de nombreuses décen-
nies. Plus moderne et plus dans l’air du 
temps, cette nouvelle identité visuelle 
reprend dans son code couleur, l’ocre repré-
sentant la terre du Massif de la Gardiole, le 
Bleu méditerranéen symbolisant également 
l’étang de Thau et s’inspirant du pigment 
Lapis Lazuli utilisé notamment dans les 
enluminures du Moyen-Âge. Il intègre 
également le « BLV », initiales de notre cher 
village que l’on retrouve déjà sur le mobilier 
urbain. Le cercle symbolise « la circulade 
balarucoise ». Les lettres peuvent être 
interprétées comme étant les pages d’un 
livre, des feuilles d’herbes ou la silhouette 
d’oiseaux… Longue vie à notre logo, qui 
progressivement sera décliné sur nos diffé-
rents supports de communication.

	Ň L’eau au cœur de l’éducation à 
l’environnement

Afin de sensibiliser les plus jeunes aux 
problématiques de la qualité de l’eau et de 
la préservation de la ressource, Véolia a 
créé il y a 7 ans un concept pédagogique, 
les « Sentinelles de l’eau ». La première inter-
vention dans l’Hérault a eu lieu en mars à 
l’école « Le mûrier blanc » de Balaruc-le-
Vieux (8 classes, soit 180 élèves). Les écoliers 
savent-ils que la terre est recouverte à 72% 
par de l’eau ? Que l’eau est à 97% salée sur 
la planète ? Qu’un Français consomme 159 
litres d’eau par jour en moyenne ? Outre 
ces notions concrètes abordées, l’ont aussi 
été, grâce à des maquettes très appréciées, 
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le cycle de l’eau, le fonctionnement d’une 
station de pompage, d’un château d’eau 
ou des réseaux dans une maison. Les plus 
grands (CM1-CM2) se sont vu confiés une 
mallette équipée pour surveiller la qualité 
de l’eau dans leur école. Les animateurs de 
Veolia reviennent en juin pour que les résul-
tats leur soient présentés. Des animations 
pédagogiques dont vont bientôt bénéficier 
d’autres écoles du secteur.

MONTBAZIN

	Ň Marché dominical des producteurs

Montbazin a désormais un vrai marché 
dominical, éthique et local ! Conformément 
au souhait de la majorité des Montbazinois 
à travers un sondage réalisé en fin d'année 
dernière, ce marché sera basé sur la qualité 
des produits et la convivialité. Maraîchers, 
apiculteurs, vignerons, éleveurs, boulan-
gers et divers artisans vous proposeront fruits 
et légumes bio, miel, vin et pain bio, thés 
et confitures, fromage et viande de chèvre 
bio, coquillages, oeufs, plats à emporter, 
etc. Ce nouveau temps fort s’inscrit dans la 
volonté de la nouvelle municipalité d’ancrer 
son action dans le cadre de la transition 
agro-écologique du territoire. Un projet pour 
encourager l’économie locale et l’emploi, 
créer du lien social et favoriser l’accès à une 
alimentation de qualité à moindre coût par 
des circuits directs producteur-consomma-
teur. Rendez-vous place du Jardin public, 
tous les dimanches matins !

                                                                                                                                                              

	Ň Plan de gestion différenciée                         

Les espaces verts, comme les espaces 
naturels, sont les lieux de vie de nombreuses 
espèces animales et végétales de plus en 
plus menacées par l’urbanisation, la 
destruction ou la fragmentation de leurs 
milieux de vie. Dans le cadre de sa recon-
naissance « Territoire engagé pour la nature », 

Montbazin accueille depuis le 1er mars une 
stagiaire en Master 2 Ecologie Végétale, 
pour réaliser le plan de gestion différenciée 
de ses espaces verts (6 hectares). Cette 
initiative permettra d’adapter la gestion et 
l’entretien des différents sites en fonction de 
leurs usages et de leurs intérêts écologiques 
et paysagers. Au programme : espacement 
des fréquences de tonte, fauche annuelle 
en fin d’été sur certains sites au lieu de 
plusieurs dans l’année, paillage des pieds 
d’arbres ou arbustes avec des copeaux de 
bois, taille douce… Objectifs : améliorer le 
cadre de vie, optimiser le temps de travail 
des agents techniques et favoriser la 
biodiversité.

BALARUC-LES-BAINS

	Ň Le centre nautique Manuréva lance 
sa saison

Depuis la mi-mars, l’activité nautique a 
redémarré au centre nautique municipal, 
avec les activités de voile scolaire. Outre les 
classes des écoles élémentaires de la 
commune, onze classes du pourtour du 
bassin de Thau vont, elles aussi, bénéficier 
de cette activité dans le cadre du sport 
scolaire. C'est sur des Optimist que ces 
futurs loups de mer vont apprendre à navi-
guer. Au fur et à mesure des séances, ils 
apprendront l'esprit d'initiative, l'autonomie 
sur le bateau et l'appréhension de l'environ-
nement marin. Préalablement, la base 
nautique Manuréva avait vu ses agréments 
renouvelés par la commission et un label 
de la Fédération Française de Voile, pour la 
saison 2021.

	Ň Terre d’accueil de sportifs de haut 
niveau

Ce printemps sera sportif à Balaruc-les-
Bains. La ville accueille des équipes de 
France fédérales et des sportifs de haut 
niveau, pour des stages de préparation. 

Après l’équipe de France de Beach soccer 
venue en mars à Balaruc préparer les élimi-
natoires de la Coupe du Monde, ce sont les 
équipes jeunes de Beach handball qui 
viennent s’entrainer sur le sable balarucois. 
Le boulodrome du complexe sportif de 
Pech Meja a lui accueilli un rassemblement 
Sport Boules de haut niveau, en vue des 
prochains Mondiaux.

FRONTIGNAN

	Ň Penser le littoral de demain

Face au réchauffement climatique, à l’élé-
vation du niveau de la mer et à l’évolution 
du trait de côte, la prise de conscience se 
généralise et conduit tous les acteurs, de 
l’État à la commune, à construire des stra-
tégies pour la recomposition du littoral, à 
moyen et long termes. Parmi d’autres 
(notamment le projet Ambition littoral porté 
par la Région), 2 importants projets ont 
choisi Frontignan La Peyrade comme site 
pilote, autant pour sa situation géogra-
phique que pour son engagement sur le 
sujet : « L’atelier des territoires » porté par 
l’État, qui va poser les bases d’une stratégie 
collective de recomposition du littoral et 
produire des plans d’actions concrets, et 
« Habiter le littoral », porté par le Département, 
qui concerne plus particulièrement l’habi-
tat, notamment l’habitat collectif en zone 
littorale.
Tout le dossier sur frontignan.fr

	Ň Rencontres avec des femmes du 
territoire

Alors que les conditions sanitaires ont 
empêché le rassemblement du 8 mars à 
l’occasion de la Journée internationale 
pour les droits des femmes, la municipalité 
a lancé une campagne vidéo qui met en 
lumière des femmes qui vivent, travaillent 
ou s’engagent dans la commune. 
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Lancée, le 8 mars, par un message du 
maire Michel Arrouy, entouré d’élu·e·s, cette 
action se décline, sous forme d’un témoi-
gnage vidéo diffusé le 8 de chaque mois, 
tout au long de l’année. Soignante, artiste, 
ouvrière, cheffe d’entreprise, commerçante, 
résistante, bénévole associative, sportive… 
elles livrent leur ressenti mais aussi leur 
engagement pour l’égalité entre tous les 
individus. A retrouver sur www.frontignan.fr 

SÈTE

	Ň Reprise pour le marché des Salins 

Le marché des Salins, qui se déroule tous 
les mardis matins en période estivale, 
reprend à partir du mardi 4 mai jusqu’en 
septembre. Situé sur le mail des Salins, à 
Sète, à proximité du centre balnéaire Raoul 
Fonquerne, il accueille principalement 
des étals alimentaires de 7 h à 13 h. Pour 
rappel, suite aux annonces de fin mars, 
l’ouverture des marchés a été modifiée afin 
de tenir compte des restrictions sanitaires. 
Dans l’attente d’allégements des mesures, 
les marchés de plein air sont tous mainte-
nus, seulement pour la partie alimentaire 
et la vente de fleurs. La vente de produits 
manufacturés est suspendue pendant le 
confinement. Du côté des Halles, l’ouver-
ture est maintenue, aussi pour tout ce qui 
est alimentaire et pour les fleuristes. Les 
brocantes et les puces sont, elles, annulées 
jusqu’à nouvel ordre. A noter que les foires 
aux livres ont toujours lieu sur la place de 
la mairie.

GIGEAN

	Ň La Police municipale désormais 
armée
Aujourd’hui, les policiers municipaux sont 
exposés de plein fouet à l’insécurité et à la 
délinquance. Vol à main armée, rixe, risque 
terroriste… la PM est primo-intervenante 
sur la voie publique via tous types d’évé-
nements. En ce sens, la municipalité a fait 
le choix d’armer ses agents, qui le récla-
maient depuis plusieurs années, pour leur 
permettre de faire face à toute éventualité 
tout en restant un service de proximité. Pour 
cela, la PM a suivi une Formation Préalable 
à l’Armement (FPA) encadrée par des moni-
teurs spécialisés, instruisant sur le cadre 
juridique, la connaissance de l’arme, sa 
mise en sécurité et son usage au travers 
de séances de tir. Une formation sanction-

née par un examen final, dont la réussite 
est l’une des deux conditions requises à 
l’obtention de l’autorisation de port d’arme 
délivrée par le Préfet; la deuxième étant le 
passage devant un psychologue. Cet arrêté 
prévaudra tant que l’agent effectuera ses 2 
séances de tirs annuelles obligatoires.

LOUPIAN

	Ň Nysa va renaître

Construite en 1937 et abandonnée depuis 
les années 90, la cave coopérative marque 
depuis 80 ans l’entrée de la ville sur la route 
de Villeveyrac. Ce site va connaître une 
seconde vie, avec un projet immobilier de 
grande ampleur (6 000 m²). Dans un souhait 
commun de la commune et de l’architecte 
des Bâtiments de France de préserver ce 
patrimoine, l’immeuble conservera une 
partie de la façade et de son fronton. Avec 
l’accord des Bâtiments de France, l’achat 
est en cours par le promoteur Proméo. 
Logements sociaux et accessions libres y 
cohabiteront. Sur le terrain, autour de la 
cave actuelle, sont prévues 15 maisons indi-
viduelles. A la place de la cave, il y aura 3 
lofts à l’avant avec ensuite 25 logements. La 
réalisation portera le nom de Nysa, « lieu 
mystérieux » dans la mythologie grecque, 
celui où les nymphes Hyades auraient élevé 
le jeune Dionysos, le « Zeus de Nysa », la ville 
où Osiris a grandi et où il apprit l’agriculture 
et la ville où Dionysos (nom grec d’Osiris) 
apprit la viticulture. (Source Wikipédia). Les 
travaux de l’immeuble devraient débuter 
en 2022.

VILLEVEYRAC

	Ň Ensemble contre la cabanisation

Une journée de formation organisée en 
mars par le Centre de Formation des Maires 
et des Elus Locaux (CFMEL) a permis aux 

élus, agents de police municipale et rurale, 
ainsi qu’aux agents chargés de l’urbanisme, 
de faire un point sur les actions de préven-
tion, les règles de procédure et les moyens 
de la collectivité, pour lutter contre la caba-
nisation et les infractions d’urbanisme. Ce 
sujet est pris à cœur depuis plusieurs 
années à Villeveyrac, car il revêt des enjeux 
multiples : sécuritaires, environnementaux 
et sociaux. Les objectifs sont clairs : renfor-
cer la prévention, les moyens à disposition 
de la commune et la mise en place des 
procédures administratives et pénales. Pour 
rappel, le 10 juillet 2018, en présence du 
Préfet de l’Hérault et du Procureur Général 
près de la Cour d’appel de Montpellier, 
Christophe Morgo, Maire de la commune a 
signé la charte du 4 décembre 2008 
concernant la « Lutte contre la cabanisa-
tion, les constructions irrégulières et l’habitat 
précaire ». 

	Ň Le marché change de place

Suite à la demande des commerçants du 
marché du mercredi matin, ce dernier sera 
installé « place du marché aux raisins » dès 
le premier mercredi de mai, pour une 
période d'essai de 2 mois. Soucieux du bon 
déroulement et du bon fonctionnement, 
l’équipe municipale a pensé à ce nouveau 
site afin de permettre aux commerçants 
habituels d’évoluer dans un espace plus 
pratique et de travailler dans les meilleures 
conditions possibles. Également, cet empla-
cement peut accueillir plus de commerçants 
et, par conséquent, contribuer à une plus 
grande diversité de produits à la vente afin 
de proposer une offre de qualité pour toutes 
et pour tous, et créer ainsi un nouveau 
dynamisme indispensable à la qualité de 
vie du village. Un système pour véhiculer les 
personnes en difficulté est également prévu. 
Le parking du Temple peut désormais 
retrouver sa fonction première de stationne-
ment, et ce, 7/7 jours.
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POUSSAN

	Ň Une nouvelle vie pour la cave 
coopérative

Construite en 1936, elle est acquise par la 
municipalité en 2006 après sa cessation 
d'activité. Un projet de requalification de 
cette friche urbaine est lancé, incluant 
préservation de la mémoire et création 
d’une nouvelle centralité à l’échelle du 
quartier. Pour Florence Sanchez, Maire de 
Poussan, il s’agit de « réinvestir cet héritage 
d’hier tombé en désuétude, pour en faire 
une ressource clef de notre ville de demain ». 
Le projet retenu par les élus met un point 
d’honneur à valoriser la mémoire du lieu en 
conservant le fronton emblématique de 
l'édifice. La création d’une place publique 
piétonne permettra de favoriser le lien 
social entre les habitants. La revitalisation 
du quartier est au cœur de ce projet, avec 
la création d’espaces publics structurants, 
la requalification des voies de circulation 
privilégiant les modes doux, la végétalisa-
tion et la gestion raisonnée des énergies. 
Répondant à des critères patrimoniaux, 
environnementaux, économiques et 
sociaux, ce futur éco-quartier s’articulera 
autour d’un programme mixte et intergéné-
rationnel d’habitat (une centaine de 
logements), d’équipements publics et de 
services. Ce  projet sera co-construit avec 
les habitants qui ont souhaité s'impliquer 
via 3 groupes de travail : cadre de vie, 
mémoire et histoire du site, animations.

	Ň Des ruches sur la commune

Dans le cadre de sa politique de protection 
de l'environnement, afin de favoriser la 
biodiversité, la municipalité s'est engagée 
dans un projet d'implantation de ruches sur 

des terrains communaux. Quatre ruches 
vont bientôt être implantées sur une parcelle 
agricole achetée par la commune aux 
abords de la voie Domitienne. Une planta-
tion d'espèces mellifères est également 
prévue à proximité des sites choisis. Un 
agent municipal et une élue ayant des 
connaissances en apiculture géreront l'im-
plantation, la surveillance des essaims et la 
récolte du miel. La race Buckfast a été 
sélectionnée pour ses qualités de douceur, 
de fécondité et de résistance à la maladie. 
Un programme pédagogique à destination 
des écoles de la ville permettra également 
de sensibiliser les élèves aux enjeux de la 
biodiversité et de participer à cette action 
en décorant les ruches avant leur 
installation.

BOUZIGUES

	Ň Opération Tranquillité Vacances

Le policier municipal Sébastien Boin a mis 
en place le dispositif « Opération Tranquillité 
Vacances », un service offert à tous les habi-
tants de Bouzigues après enregistrement 
auprès du poste de police. Lorsqu’ils partent 
en vacances, les administrés ont l’assu-
rance que leur habitation sera surveillée et 
qu’ils pourront être prévenus au plus tôt de 
toutes anomalies constatées depuis l’exté-
rieur de leur propriété. Pour enregistrer votre 
demande, il suffit de s’adresser au 
06.86.67.95.27 ou policemunicipale@bouzi-
gues.fr.

	Ň Des oliviers pour la Place 
Clémenceau

Dernièrement, les habitants de la commune 
ont pu constater un changement d’es-
sence végétale place Georges 
Clémenceau. En effet, les jeunes arbres 
plantés sur cette place avaient du mal à 

trouver leur chemin, enfermés dans des 
buses en béton souterraines limitant l’ap-
port en nutriments et l’espace nécessaire 
au bon développement racinaire. Deux 
arbres étaient d’ailleurs morts. La municipa-
lité a remplacé ces végétaux inadaptés par 
des oliviers cipressinos, c’est-à-dire des 
oliviers qui prennent la forme de cyprès. 
Ces arbres sont capables de se développer 
dans des espaces plus contraints et leur 
futur aspect en colonnes donnera un air de 
jardin ordonné à notre belle place. Les deux 
arbres restés vivants ont été soigneusement 
déracinés par le service Espace verts et 
plantés, dans la journée, sur la zone des 
parkings poids lourds au lieu-dit du Paladin. 
Ainsi, ils auront beaucoup plus d’espace 
pour se déployer. Les arbres sont nos alliés 
face au défi climatique ! Ne les négligeons 
pas.                                                               

                              
VIC-LA-GARDIOLE  

	Ň Réhabilitation de la rue des Cresses 

Dans le cadre du projet de réalisation du 
lotissement des Cresses, tous les réseaux, 
d'eaux pluviales, d'eaux usées, d'eau 
potable, de téléphonie et d'électricité ont 
été créés ou requalifiés pour convenir aux 
nouvelles constructions qui voient le jour 
très rapidement. La voie de desserte du 
même nom a subi une réfection totale. La 
chaussée a été recalibrée et redessinée 
pour limiter les vitesses excessives, élargie 
sur sa partie haute et dotée d’une voie verte 
dédiée aux piétons et vélos. Tout ce nouvel 
environnement est agrémenté par des 
végétaux et une plantation de frênes de 
belles tailles qui étalent aujourd’hui leurs 
fleurs sur tout le parcours. Les riverains et les 
usagers de cette rue, voient désormais leur 
patience récompensée. Il reste encore 
quelques finitions à réaliser pour que la rue 
des Cresses soit complètement terminée.
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TRIBUNE LIBRE
La mutualisation possible entre les communes et l’agglomé-
ration  est une continuité de la loi Notre ; une loi qui tend à 
centraliser de plus en plus  les services à la population des 
communes vers une administration, ici l’agglo.

Pour une économie financière et en personnels ? Pas sûr ! 
La création des Grandes Régions a démontré le contraire.

Sur notre territoire, les services les plus importants (finances, 
ressources humaines, techniques, administratifs, etc.)  de la 
ville de Sète sont fusionnés avec la SAM. 

Et pour renforcer cela :

Un seul et unique Directeur Général des Services pour la ville 
et pour l’agglo, qui « chapeaute » la conférence des DGS 
de toutes les communes de l’agglo, avec un ordre du jour 
qu’il leur transmet. C’est un pouvoir administratif extrême-
ment centralisé.

Une seule et même personne, maire de la ville-centre, Sète, 
et Président de SAM. C’est, là aussi, un pouvoir politique 
centralisé dans une seule main.

La quasi fusion, ville de Sète et SAM, dénote un déséquilibre 
qui renforce la place de Sète sur le territoire aux dépens 
des autres communes. De plus, la centralisation sur l’agglo 
renforce l’éloignement du citoyen des services publics, et en 
même temps, des politiques mises en œuvre. 

Dans certaines communes, les administrés peuvent se 
demander s’ils ont élu un.e maire ou le Président d’une agglo 
avec sa liste de vice-présidents.

Alors, certes, la loi tend à une centralisation vers les 
agglopôles, mais ces évolutions éloignent les services de  
la population. Pourtant, nous restons persuadés que la proxi-
mité et la compréhension de nos services publics, sont le 
gage d’une qualité et d’une efficacité de l’action publique. 
Cet éloignement administratif et politique  n’est pas le garant 
d’un bon fonctionnement démocratique.

 
Véronique Calueba, Laura Seguin,  

Philippe Carabasse, Sébastien Denaja

Élus Communautaires du groupe Thau Ensemble

La mutualisation, une solution ?

Le « Prix Terre de Femmes Spécial  
20 ans » pour Émilie Varraud et  
ses Paniers de Thau
Lancé en 2001 par la Fondation Yves Rocher, ce Prix récompense 
chaque année des femmes qui agissent pour la planète, les autres 
et l’environnement. En 2014, Emilie Varraud, Directrice du CPIE bassin 
de Thau, s’était distinguée comme 3e lauréate de ce prix, avec 
son concept « Les Paniers de Thau », qui consistent en un groupe-
ment d’achats et permettent à 70 producteurs locaux de proposer 
aux habitants du territoire leurs poissons, coquillages, viandes, 
fromages, pains, miels, légumes, fruits... Un procédé qui pour Emilie 
permet de « reconnecter ainsi le citoyen à des produits alimentaires 
locaux, raccrocher les gens à leur territoire… mais aussi leur citoyen-
neté, leur capacité de comprendre l’environnement qui les entoure 
et les faire s’y impliquer ». Démarré en 2008, ce sont aujourd'hui 70 
producteurs et 36 bénévoles qui ont rejoint l’aventure pour répondre 
aux commandes de près de 5 000 foyers !

À année exceptionnelle, prix exceptionnel ! En raison de la crise 
sanitaire survenue en 2020, un nouveau Prix a été lancé par la 
Fondation pour « rendre un hommage exceptionnel à l’une des 
précédentes lauréates, à son courage, à sa ténacité ainsi qu’à 
la pérennité de son engagement ». C’est ainsi qu’Emilie Varraud 
vient d’être à nouveau primée pour ses Paniers de Thau. Une initia-
tive locale, responsable et sociale, soutenue par l'Agglo, qui ravit 
toujours autant les habitants de la lagune, les professionnels et l’en-
vironnement !

Pour savourer le terroir local dans votre assiette : sélectionnez vos 
produits sur www.lespaniersdethau.fr. Un rendez-vous vous sera 
donné dans l’un des 5 villages de livraison, où le producteur vous 
remettra directement votre commande. Pour lancer vos paniers 
de Thau : plus d'infos sur www.cpiebassindethau.fr. 
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SÈTE AGGLOPOLE 
MÉDITERRANÉE
Site Président
4 avenue d’Aigues  
34110 Frontignan
Standard : 04 67 46 47 48

Complexe Oïkos
CD5E – 34560 Villeveyrac
Standard : 04 67 78 55 96

L’ASSAINISSEMENT
Services d’astreinte 
collectif
Suez 09 77 40 11 38

Assainissement 
collectif  
et non collectif 
Tél : 04 67 78 89 58
spanc@agglopole.fr

LA SOLIDARITE
MLIJ (Mission Locale 
d’Insertion des jeunes 
du bassin de Thau)
• Passage du Dauphin 
4 quai de la Résistance à Sète
Tél : 04 67 18 38 02
• Impasse du petit Versailles  
à Frontignan
Tél : 04 67 18 50 60

L’HABITAT
Urbanis
Permanences téléphoniques  
de l’OPAH Communautaire
Au 04 99 52 97 92
q Tous les mardi, mercredi et 
jeudi de 9 h 30 à 11 h 30

Sète 
Permanences hebdomadaires  
à la maison de l’Habitat
17 rue Pierre Sémard, 34200 Sète
q Tous les lundis de 9 h 30 à 
11 h 30 – Accueil physique.

Mèze 
Permanences bimensuelles  
à la Mairie.  
Place Aristide-Briand
q Les 1er et 3e lundi de chaque 
mois de 14 h à 16 h – Accueil 
physique.

In Situ (OPAH-RU)
Permanences à la Maison  
de l’Habitat à Sète
tél : 04 67 74 16 19 Cabinet In Situ 
(accès 14 rue de la Peyrade)
opah-ru-sete@wanadoo.fr
http://habitatsete.thauagglo.fr
q Accueil les lundi et mercredi 
matin de 9 h 30 à 12 h 30  
et sur rendez-vous les autres jours. 

ADIL (infos logement)
La prise de rendez-vous est 
directement accessible en ligne 
sur www.adil34.org.
q Consultation téléphonique  
du lundi au vendredi de 9 h  
à 12 h 30 et de 13 h 30 à 17 h 
(04 67 555 555 taper 1).

Compagnons 
bâtisseurs
Permanences à Sète  
au 04 67 92 55 30
cblanguedoc@
compagnonsbatisseurs.eu
www.compagnonsbatisseurs.org

Guichet renov 
Occitanie
Permanences à Sète,  
Balaruc-les-Bains,  
Frontignan et Mèze  
sur RDV au 04 67 13 80 94
Visites sur site pour les autres 
communes.
eie@gefosat.org

Habitat JEUNE
Permanences dans les locaux  
du Foyer des jeunes travailleurs.
14 rue Louis Blanc à Sète
Tel. 04 67 74 35 05

LE TRANSPORT
Sète agglopôle 
mobilité
Passage du Dauphin  
5 bis quai de la Résistance à Sète
Tél : 04 67 53 01 01
q Agence ouverte du lundi  
au vendredi de 7 h 45 à 12 h 30  
et de 13 h 15 à 18 h 30.  
Le samedi de 9 h à 12 h 30  
et de 13 h 30 à 18 h.

LA COLLECTE  
ET LES DÉCHETS
Accueil du Service déchets 
Tél : 04 67 46 47 20
dechets@agglopole.fr
q Du lundi au vendredi  
de 9 h à 12 h et de 14 h à 17 h.

Les déchetteries 
Balaruc-le-Vieux 
Route de la Rèche
q Ouverte du lundi au samedi  
de 8 h à12 h et de 14 h à 17 h 30 
et le dimanche de 8 h à 12 h. 

Bouzigues
Chemin de la Catonnière
q Ouverte les lundi, mercredi  
et vendredi de 8 h 30 à 12 h ;  
les mardi, jeudi et samedi  
de 13 h 30 à 17 h et le dimanche 
de 9 h à12 h. 

Frontignan
Chemin des Près Saint Martin
q Ouverte du lundi au samedi  
de 8 h à 12 h et de 14 h à 17 h 30 
et le dimanche de 8 h à 12 h. 

Marseillan 
Route d’Agde
q Ouverte du lundi au samedi  
de 8 h à12 h et de 14 h à 17 h 30 
et le dimanche de 8 h à 12 h.

Mèze 
35 route de Villeveyrac
q Ouverte du lundi au samedi  
de 9 h à 17 h et le dimanche  
de 9 h à 12 h. 

Montbazin
Chemin du Pont de Vène
q Ouverte du lundi au samedi  
de 9 h à 17 h et le dimanche  
de 9 h à 12 h.

Sète 
Zone Industrielle  
des Eaux-Blanches
q Ouverte du lundi au samedi  
de 8 h à12 h et de 14 h à 17 h 30 
et le dimanche de 8 h à 12 h.

LA CULTURE
Jardin antique 
méditerranéen
Rue des Pioch à Balaruc-les-Bains
Tél : 04 67 46 47 92
jam@agglopole.fr

Le Musée de site  
Villa-Loupian
Tél : 04 67 18 68 18

Le Musée de l’Étang,  
à Bouzigues
Tél : 04 67 78 33 57

Les médiathèques
André Malraux
Bd Pierre-Mendès-France à Sète
Tél : 04 67 51 51 07
François Mitterrand
Bd Danielle Casanova BP 69  
à Sète
Tél : 04 67 46 05 06

Montaigne
1 Place du Contr’un à Frontignan
Tél : 04 99 57 85 00

La Fabrique 
Place du 14 juillet à Marseillan
Tél : 04 67 01 73 14

Médiathèques
u Résidence Sévigné Thermal
Entrée Parc Charles de Gaulle  
à Balaruc-les-Bains
Tél : 04 67 43 23 45
u Place de l’ancien hospice à 
Mèze
Tél : 04 67 43 71 84

Conservatoire  
à rayonnement 
intercommunal
• Sète
Tél. : 04 99 04 76 30
• Frontignan
Tél : 04 67 18 54 27
• Mèze
Tél : 04 67 43 80 75

LE TOURISME
Office de Tourisme 
intercommunal
Maison de la Mer  
Quai Baptiste-Guitard à Mèze
Tél : 04 67 43 93 08

LE SPORT 
Piscine Fonquerne
1 Chemin des poules d’eau à Sète
Tél : 04 99 04 76 50

Piscine Di Stefano
Chemin de la calade, à Frontignan
Tél: 04 67 48 22 67

LES FOURRIÈRES
Fourrière automobile
Parc Aquatechnique
1 rue d’Amsterdam à Sète
Tél : 04 67 48 45 11
q Accueil du lundi au vendredi de 
9 h à 12 h 30 et de 15 h 30 à 
18 h 30, le samedi de 9 h à 12 h.

Fourrière Animale
Complexe Animalier Noé
RD 185 – Lieu-dit « Carré du Roi » 
à Villeneuve-lès-Maguelone
Tél : 04 67 27 55 37
q Tous les jours (sauf fériés)  
de 14 h à 17 h 30. 
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